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ABONNEMENT.
 Len

Edition Qrdinairés Æ43 Edition Hebdomadaire,
On s'abonne à Moritré

vis-à-vis la ruelle St, Denis, et aux adresses SuIVantes:
J

MM. FABRE ET GRAVEL; iesomenosoeces No.

Jos. Rov... Na.

Roam. TRUDEAU. «ov» senseNO

Et duns les campagnes,
à la dernière page.

ervecaunee
as...

Gal, au bureau du journal, rue Ste. Thérere,

chez les agents dont les noms se trouvent

108. par année.

3, rue St. Vincent.
25, rue Bt. Gabriel,
111, rue 8t. Paul,

 

L'ubofiseuaent

L'Hdition Od
Soudi et Samedi,

L'Hdition ITel
ch hiver.

 

CONDITIONS.

 

Qu'ne reçut poiut d'abonnement pour moins de six mois.
dateratosjours du pvemies du mois.

Sabotutement est pagalle ju semestre à d'avance, 
juaire parait Trots Lois pat -eustine en été, los Mardi,
et deux fois eu hiver, tes Morersdi et Samedi,
mlouvatiire paraii le Mereredi en étéetle Jeudi

 

—Pour be tarif des Unzoaces, voir le quatrièine page.
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ES PASSAGERS par le Train de 11h. a.m,
L arrivent à Ogdeusburgh à The por, à fes
pourles steamers du Haut-Canada, et

Plausburgh à 1ems pour.le steamer Francis Sal-
Jus. Arrive a Burlington a tems pone les Trains
pour Boston, Troy, Albanyet New-York.

J. WHEELER, Agent, ‘
06

       

G oct. ___ LL 0

AVIS.
E Soussigné donne avis parles présentes qu’il

fera application au Conseil-de-Vifle pour Iu

 

  

permission d'ériger an lingin a Vupeur sur sou

lerram, No. 3, Rue Bonaventure. J

‘ ’ CHARLES ROBERTSON. |
j—F0G8 oct.
 

’ Exposition Pr

 

 

ROUTES les personnes qui ont des réclamu-
tions contre te Conuté de PlExposition Pro-

vinciale, sont priées de les envoyer iminédiate-

ment, afin qu’elles puissent être examinées el!

 

soldces. . . :
JOHN LEEMING, i

Secrétaire. :

4 oct. 105 

A Eouér. un
EUX SUPERBES LOGEMENTS

> J (Maison de pierre) situés rue St. |

MR, DENIS, près deÉVECHE, Ces lo
ments sont bien finis el peuvent être livrés {

médiateuent, dit cad .
5 les conditions, s'atlresser à

Pour le J. 1. LAFOND,
Rue Notre-Dame. |!

105 1

   

 

i

À oct. _

Fourrures Manufacturecs,

TECDOWALE & A'TKENSOR,
NO. G2, RUE MeGILL, MONTRILIL,

 

  
TOUS avous maintenant en mains un assorti-

N ment complet de FOURNURES MAI |

FACTUREES, que nous offrons eu vente, en ;

Gros et en Détail, à des Prix tellement Bas que
nous sommes certuins d'avoirle pattonage de tous |

coux qui nous lavorisont d’une visite.
A oct

 

 

hn—105
 

A VENDRIE.

UNE BELLE TERRE de 39 arpens de pro-
fondeur par 3 arpens et demie et une per-

che dè largeur, située dans la Côte SL Louis, pa-

roisse de St, Henri de Mascouche, Avec tie Mal

sox, Grange Ecurie, Boulangerie, ete., uouvelle-!

ment construites. Lu terre est en pleine culture

et contient une Sucreric et du Bois pourle ser-

vice de la maison, ;
Les conditions seront faciles. .

S'adresser au propriétaire, sur les lieu, Fran-

ais Pelletier dit Bellelleur, on a
qois Poltutie ETIENNE BLEAU,

Rue Ste. Elizabeth.
am—105

  

4 oct.

WM.THOMPSON&FILS,
FABRICANTS DE CASQUES. BOAS, VICTO-  
    
  

{ED GANTELETS, G NTS, MITTAL
N ROBES DE SLEIGIHS, CIHA- |

PEAUX, ETC, ETC, ETC. !
No. 205, Rue Notre-Dame, |

Pattention des Marchands del!THRENT !

A Campagne sur leur FONDS, qu’on trouvera

étendu e1 bicn assorti, _

Ayant converti tout le haut de leur Bitisse en

magasin, dont ils se servent en grande partie

comme SALLE DE MONTRE, ils ont de plus
grandes facilités pour s wir leur Pratiques en
Gros, et en mème temps l'avantage de teu Ts
cflets en bonnt"conshition. ?

Conditions Libérales. ;
dn

 

 

 

29 sept. oo Lo

R. THOMAS,
85, Granbe Nue Sr. Jacques, 35,

Marchand des Meilleures Qualites de
THES , Sirops
Cafés, Provisions,
Chocolats, Marinades,
Cocos, Sauces, «
SUCRES, FPICES

Vt toutes sortes d'EPICERIES CHOISIES, |
Marchandises portées dans toutes les parties

de la ville, et empuquetées avec soin pour la,
campagne. 4 0

Conditions : Comptant—Comptes de faurilles
payables mensuellement.

25 sept. bm—103

A Vendre de Gre a Gre.
TTNESuperbe Terre sise à la Côte St Luc. de
U 90 wrpents superficie, sur laquelle est bâtie
lua chapelle de la Cote St. Luce j—le sol est ex-
cellent, til y a dessus un joli bois taillis, il y a
aussi dessus une maison et de bons bâtiments.

Pourles conditions s’adresser au soussigné
J. A. LABADIE, N. P.

Montréal, 27 sept. i—102

"JAMES R. HUTCHINS,
MARCHAND DE FER.

Ne.155,Euest. Paul,
A Trois Purles du Coin de la Rue St. Jean

Baptiste,

ENSEIGNE DE LA SCIE DE MOULIN,
( FFRE maintenant en vente, aux plus bas

prix possibles. um assortiment de FERRON-
NERIE de BIRMINGHAM et SIHFFIELD,
savoir :-=Fer en Barre. Crochetset Bandes. Tôle
du Canada, Ferblane IC et IX, Haches, l’elles et
Bêches, Scies, lils de Fer loute sorte, Huiles,
Peintures, Pinceuux, Clous Conpés et Battus,
Daanes à Puits, Faucilles, Fusils Simples et

 

 

1bles.
Avec un assortiment général de FERRON-

NERIE de TABLETTES, d’Angleterre, des
Etats-Unis et d'Allemagne, parmi laquelle on
tronvera un assortiment choisi d‘Outils de Char-
pentiers, Forzerous et autres, de la meilleure
qualité.

—AUSSI—
150 côtés Cuir à Semelles
60 doz côtés Veau Canadien

  

GU do do Kip .
Cuir à Iarnais, ete. .
3 sept. nad
 

AUX ACHETEURS DE LA CAMT'AUNE,

HARDES FAITES.

MAGASIN EN GROSET EN DETAIL DE
LAVENDER,

SORDE MeGILL,
_ (Coin de la rue St. Maurice)

N FONDS bien assorti de HARDES FAI-
TES de Qualité Snpericure, est offert aux

ACHETEURS de In CAMPAGNEà Bas Prix,
Pour Argent Comptant où Crédit approuvé.
27 sept, au—09  

TUEEE 3 Z |

rivebt à :

 

 

Her Benny
{avec ue

J, & T, DOUGLAS,
OFFRENT A VENDRE:

BALLOTS de MARCHANDISES de
9 GOUT de LONDRES, BIRMINGHAM
et SHEFFIELD, et de PETITS ARTICLES,
qui forment le meilleur assortiment de cette ville,

—AUSSI

60 BALES MEILLEUR COTON DU SUD
200 DO OUATE (QUALITES ASSOR-

TIES)
23000 POCHES UNIESDE % MINOTS
360 DOZ. SOULIERS DE TAPIS
#00 DUZ.CANTIS À JOUER
Avue tous autres effets, d’Etape el de Goût.

des marchés de New-York,
Jd. Er T. DOUGLAS,

199, rue St, Panl,
fer oct. td

|MAISON DUCANADA,
No. 25, RUE MeGILL,

N GROS ET EN DETAIL.
F. X, LOISELLE,

E Soussigné vient de compléter son grand us-
sorliment d’Antomue et d'Hiver. une partie

duquel « été choisi pur lui-mêmesur les marchés
de New-York et Boston, et l’autre sur les -
chés de Plnrope, par des agents d’expér
ct le tout manulheluré sous sa propre surve
lance, par es tailleurs et des ouvriers dexpé-

rience. le tout est offert atX uyrchands, aux con-
tracteurs, et aux étrangers visitent PExhibition
[dust à une très petite avance sur le prix
coutant. L'assortiment consiste en tue infuité de
Suriouts de loue espèce.

Habits par dessus,

 

 

  

 
   

  

   
   

teversibie, l’antalons,
Vestes, Chemises,
Collets, Bretelles,
Guuts, Cualeçous,

Mouchoirs, ete,
Vi la grande nécessité de veudre à petit pro-

fit, aucun crédit ne sera dontié.
F, X. LOISELLE.

   

29 sept aè—

CT CONENTE PAR
AUTORITE DE JUSTICE,

AERA vendu à Penchere, ila porte de Pinglise

 

  

 

bo state de Montréal, dimanche le G No-
vemabre prochain, à l’issuedelo ande niesse, sIX
LOTS de terre ou emplacemenc 'épenduns de In
suceession de feu M. Pisane Desatrers, dont
cinq sout situés dans le Fuubourg de Québee,
savoir:
Le lot No. 1, au coin N.-O., des rues Ste. Marie

et Panet, de 50 par SO pds ; le lot No. 2, est
voisin à droite dt lo No, 1, et est borné par
la rue Ste. Marie, de 313 par SU pds ;—le lot

  

  
  

 

    No. 3 à par la rue Panet, de 321 par
80 pds pn é des lois Nos. ! et 2 par
un possare de 13 pois, de largeur sur 80 pds,
de profondeur, lequel passage sera _mitoyen
aux dits lots Nos. 1.2 et3—le lot No, 4, est
borné par la rue Monteahs de A0 par SU pds.
entre Jb Tiflin et Clémient,—ie lot No. à
est borué par Ju rue Campeau, de dUet TS
pds. entre Mausseiman et Jones, et enfin fe
lot No. 6, est si ué dans le Fauhourg St
Laurent, de AU par 144 pds. et est borné par
un bout par la rue St Laurent, et-pau l'attire
bout par la rue St. Charles-Borrom chlie
les héritiers Guéracd et les repré-eutuns
Colette, cu dernier lot sera vendu en deux
lots,

Le lot No. J, aura droit de niitoyenneté dans le
pignon de la maison sur le lot No. 2.
Hne sera exigé comptant que »

d'adjudication, et le surplus ru uiuins des
acquéreurs en en payant lintérêt légal.

l’our plus amples informations s'adresser à
_ d. A. LABADIT,N.P.

27 sept

 

  

    

  

de du prix

 

fs. 2s—IU2
—- —lt

VENTED TAR

AUTORITE DE JUSTICE.
ERA vendue à Penchère, à la porte de l'E-

} glise Paroissiale de Montréal, Dinranchele
2 d'Octobre prochain. à Pissue du Service Divin
du satin, nue PIERRE située à la Cote St
Lue i environ six miles de [a Cité de Montréal.
dépendante de la succession de feu NicoLas 8
NECAL, et contenant 65 arpentsen superficie, Lor-
née en front par te chemin de la Côte St. Lure,
derrière par Walter Benny et Maurice Gouzeon,
du côté S. Ù, par François Sénécal et le dit Wal-

et du côté N, E. par Gervais Décary.
soN, un Grange ef autres bâtiments

en bois dessus construite.
J. A, LABADIF,N.P,

13 sept. GY

  

    

   

 

   

GOUVERNEMENT,

ES SOUMISSIONS CACHETRES,
en double, addressées aux Officiers Res-

pectifs dans l'Ordonnanee de Sa Majesté,
seront reçues àce Dureau, le ou avant lu
VINGT-UNIHEMTE jour d'Octobre pro-
chain, à MIDI, pour la LOCATION,pour
une période de sept ans, depuis le Jes No-
vembre prochain, de cette portion des TE R-
RES de L'ORDONNANCE, située à ST,
JEAN, C. 12, contenant environ 233 acres,
ne devant servir que pour des lâturu-
ges seulement, étant au Sud des Casernes,
entre le grand chemin de Jiouse’s Point ct
la Riviere Richelieu. La dite Terre étant.
sujetle au restrictions militaires ordinaires et
à une remise sommaire lorsqu'elle sera re-
quise,
Le Locataire devra ériger une Clôture

sur les côtés nord et ouest, Aucune com-
pensation ne sera donnée pour aucune amé-
lioration qnetconque, lorsque la Terre sera
remise au Département.
La signature Lonfide de deux personnes

vespectables, consentant a devenir Cautions,
devra être apposée à chaque soumission. Les
mots, ‘ Soumission ponr la Tl'evrre de POr-
donnaute à SL, Jean,” devrout être écrits
sur l’enveloppe. De plus amples détails peu-
vent être obtenus au Bureau de l'Ordonnan-
ce, durant les heaves de bureau.

Bureau de l’Ordonnance, |

 

96

Ame Soussigné donne avis qu'il fera
application au Conseil-de-Ville pour per-

sion d'ériger un Engin à Yapeur sur sa pro-
priété, rue King, Grillintown.

NIC. ti. M. KURZYN.
j—107

 

 

MAISON DUPEUPLE.
JOSEPH BEAUD RY,

. MARCHAND-TAILLEUR,
81}, RUE M<GILL,

N trouvera à l’adresse ci-deskus nn grand et bel aesortiment de HARDES FAITES, de toutes |

dl»
sortes, peur l’Automne et l'Hiver, récemmentfaites de MARCHANDISES CHOISIES, pouraccommoder ses nombreuses pratiques,

EN GROS ET EN DETAIL.
fo Jus Pratiques et les Etrangers qui visitent la cité auront l’avantage de choisir dans son immonse
és, fait avec grand soin. Ces articles ne sont point inférieurs aux Hardès de Commandes. Prix

très réduits,
Entre autres on trouvera un grand nombre de SURTOUTS-SACKS,do dessous et dessus, PAN-‘TALONS,ete., qu'on peut voir seulement 4 la

Maison du Peuple.
Où il Jo un grand Fonds Habits @ Enfans pour lAutomne et l’Hiver, dans tous les Goûts.—
 

Des Tai urs ar é taché 1}
“4 oct, oxp és sont at à cel éla i

105

 

POELES | POELES! POELES !
LE PLUS GRAND MAGASIN DE

POELES DE LA CITE.

T, M, RODDEN,
Graxpe live Er-Jacqus,

Presque vis-d-vis Hold Oltura,

PONS de CUISINE, de CHAMBRE et de

51, 51,

E SALON.
Calorifères Portatifs pour Magusins et Bureaux.
Regislers à Air Chaud, avec Piédesteux, Unis

où avre Ornements, € Ventilateurs,
Jets en Fonte, de tonte descriptions.
Manteaux de Cheminée et dessus de

Marbrés,
set Chenets Américaine,

sen Fer, Porte-Chapeaux el Porte
rapluice.

‘Trépieds, ete.
1 oct.

MANTES ASTORIA.
ECT ex-Parazon et à verde—MANT
ASTORIA, ou DRAP FOURRES pour Du-

mes—article nouveau et élégant adopté à note
climat,

ROBERT ADAMS,

Tables

    

  

  

NE CAISSE qu’on dit être débarquée de
U D Ærromanga, marquée

LÀ.
M. 64

Informations eur elle obligeront
- ROBERT ADAMS,

Jnl, rue Ste Paul,
ta——3 1
or ——8 oct.

DE LAGRAVEET CIE,
$8, RUC NOTREDAE, 38,
Chateau Lafite, St.-Julien et

Champagne. ’

 

  

 

T FS soussignés oifreut en vente les vins sui-
24 vants,savoir: CHAMPAGNE MOUS, X

  venant d’une des prumières tuaisons d’Eper ;
CHATEAU LAFII reçu en ligne directe
des propriétaires du Château, en double tùf, et en
aisse d’une douzaine de bouteilles; ST.-JULIEN
SAUTERNE, VIN np GRAVE, HOCK, 1.-
QUEURS, EAUVERTE. PUR :r MADEI-
RIS. Aussi quelques CONSERVES alimentaires
ot quelques l’'ARFUMERIEE.

DE LAGRAVE ur Cie,

 

 

  

   

    

Orgues Harmonium.
FES sonssignés sont prêts À rerevoir des com-

mandes pour Paris, pour des ORGUES
HARMONIEM, d'une qualité supérieure, de la
fabrique d'Alexandre, où de M, De Bain, deux
des premiers mannfactariers de Paris,

PDE LAGRAVE er Cir.
——mars
Cloches d’Eglise.

ES sonssiguéz ayant toujours ¢1¢ dans Phabi-
tude depuis plusteurs années d'importer des

CLOCHES &EGLISES, informent les fabriques
qu'ils sont toujours en relations avec la maison
MEARS rw Co. de Londres. et qu'ils peuvenr
toujours en faire venir, telles que celles qu’ils ont
fait venir pour Doucherville, Ulndustrie et St-
Réini, par jeux de trois ou séparées,

 

    

  

 

A Vendre.
Fromige de Grucre 1er qualite.

DETTAGRAVE wy Cin

COFOXNS.
= bulles Onate, constamuient recués de
#) Fabriques

75 Lalles Coton à Tricuter
2 do do Jane
Cotons haré, ca canté, Deming, Blane

À Veudre à bas prix par
JOHN DOUGALL,

225, rue St, Paul.
am—l10227 sept.

Pluches do do
Satins et Satinelle
Gros de Naples et Sores (Glacées
Venaut d'être regu, ct i vendre par

JOHN DOUGALL,
20d, rue St. Paul.

27 sept. an—102

MARCHANDISES DIS TAILLEURS.
YRAPS. Castres, Docskins, Whitneys, Ca-

risés, Vestings, Doublures.
Reçues par presque chaque steamer.

A Vendre à bas prix par
JOLN DOUGALL.

255, rue St, Paul.
am—l02

VeNoirs ce; Couleur

  

  

 

  

———Çmm=

Livres ct Papeterie.
 

LT sept

4 TEDIUM, Royal. Demi, Post. Foolscap,,
À à Lettre, Papier à Note, ote.

—AUSSI,—
Un bon assortiment de

Livres et Librairie Generale. .
Livres d'Agriculture et dd Lndustrie.
COLLE DE GOMME, article trés utile pour

cacheter des Enveloppes et de petits paquets
IUd. par Bouteille au Détail,

JOUN DOUGALL,
257, vue St. Paul,

aum—102

  
27 sept.

  

Es je = 5

L, P, BOIVIN,

NOUVEAUXARTICLES.
T, Soussixné vient de recevoir ne maguitique

À collection des aiticles les plus rich s et les
inieux finis dans sa ligne. 1°squels. ajoutés à son
assortiment ordinaire forme un fords de Mar-
chandises les plug nouvelles et les mieux choisies,
paraii lesquelles Pon trouvera: Montres en Or,
Anglaises et Smsses, Couvertes, double fonds
magiques et à huit jours.

Chaînes d'Or des derniers patrons, Bracelets,
Médaillons, Bagnes, Tones. Cachets, Epinglettes,
Doutons de Chemises et de Gilets, Cachets et Cleis
de Montre, Croix en Or et Ornements de cou pour
Dames, ete, anssi. Lunettes et Lorgnons d’Ur,
Argent, Acier et Fcaille, Microscopes, Loupes,
Instruments Mathématiques, Longne-Vues, Bous-
soles, Cuillères et Fourchettes d'Argent et Pla-
qués, Peigues, Cannes, Porte-feuilles, Vaisselle
Plaquée, ot Objets deFantaisie.
Le public est respectueusement inviré à visiter

son élablissement, rien ne sera épargné pour sa-
tisfaire Jes personnes qui l’honoreront de leur
confiance.

: L. P, BOTVIN.
100

 

23 sept.
 

  

   LARD À VRIIDRE.
L' Saussignés ont en main Une grande quan-

| tité de LARD de différentes qualités, sa-
voir :

MESS, première qualité
MESS mince, première qualité
PRIME mess
PRIME et CARGO,

—AUSSIE—
aassortiment complet de toute sorte de FA-

Une grandequantité de POCHES de TOILE
d pays

LiRENAUD & FRÈRE,

 

 12 juillet. Viseà-vis le Marché Ste.Anne.

A VENDRE.
(re PROPRIETE CONSIDERABLE.

} faisant face à lu rue Dorchester (Ouest) et
joignant la nouvelle résidence de hon, Geo.
Moffiit, contenant T2 arpens en superficie. Cette
propriété est plantée d’Arbres Foresticrs. et com-
mande des points de vue étendus du St. Laurent
et dos pay=ages environnans,
Pour plus amples détails, s’udresser à

JAMES H. SPRINGLE.
Architecte,

36, Grande rue St, Jacques.
mr
A VENDRE.

Pris LOTS de VILLAS, aux alentours

 

 

 

se la rue Sherbrooke, (Ouest), contenant dan
sing arpeus chien, Ces lots som

sans Ézaux pour da beauté de la situation, sont
plantés dArdres lrait choisis et autres, ot
sont librua-dg toutes servitudes reuviales.
Ou peut bœuir de plus arjt

reau de ;
JAMES IL SPRINGLE,+

Architecte.
36, Grande Jue St, Jacques.

A Vendre à Conditions Faciles.
1ES VERGERS ET BATI DE PRIX.
} formant lencoignare des rues SL Urbain el

Dovehester, ayant en front sur la re St, Urbain
de 165 pieds, par une prefondenr de 113 pieds 6
pouces sur la rne Dorchester, avee une ruelle en
arrière de 9 picds de large.

— AUSSI. —
Un LOTadjoignaut celui ci-dessus. mesurant

42 pede, 6 pes de front sur la sue St Urbain, par
200 pieds de profondeur,

Pour plus amples détails, s'adresser an bureau
de

JAMESIT, SPRINGLE,
Architecte,

36, Grande rue St. Jacques,
un—100

 
 dent arpent à

   

    

      

 

  

  

22 sept. _
TT FE I MTUTN A us Nn qe TT

CLARK. THOMSON et Cie,
OUVRENT MAINTENANT, POUR L’INS-

PECTION DU COMMERCH.
Be ‘350 mn 280 Mallois de

un
MARCHANDISES DE GOUT ET D'ETAPE;

ES PATRONS LES PLUS NOUVRKAUX,
1 de MANUFACTURES FRANÇAISES et
ANULAISES, choisies avec soin par l'un des as-

 

 

L'étendu et la variété de leur fonds empêche
toute énumération, mais ils attirent spécialement
Fatteution surleur Riche assortiment de 5

MARCHANDISES FRANCAISES DE GOUT,
Comprenant des RUBANS de luutes sole. .
FLEURS et PLUMES ; aussi, VELOURS,

SATINS, MERINOS, VESTINGS, SATIN de
CIN MERINOS, ete, ele.
Avec une grande variété de PETIPFS ARTI-

CLES et OBJETS de FANTAISIE, ORNE-
MENS en PORCELAINE, BLIOUTERIES,
ete, etc.
Les marchands éloignés sont respeetueusement

requis de faire une visite avant de laire leurs
achats pour la saison.

CLARK, THOMSON er Cie,
Rue St, Paul, près Ja Maison de Douane, ef

vis-d-vis J. G. Mackenzie et Cie.
22 sept. cs—100

Entrepot de Hardes de BOSTON.

HARDES D'AUTOMNE ET D'HIVER,

  

  

XTM. GEMMIL à maintenant en mains Ie
plus grand fonds de IARDES FAITES

du Canada, de tontes sortes pourles saisous pro-
chaînes, récemment faites de MARCHANDISES
CHOISIEES, pour accomoder ses npomhrerers
pratiques, en GROS et en DETAIL.
Les PRATIQUES ot Jos ETRANGERS qui

visitent la cité auront Puvantage de choisir dans
son IMMENSE FONDS. (ail avec grand soin,
tes articles qui he cont-Fôinr inférieurs au Har-
des de Commundes, à Prix Très Réduits.
Entre autres où trouvera un grawd nombre de

SURTOU SACKS, ds dessous et dessus, qu’on
peut voir seulement au

MAGASIN DE HARDES DE BOSTON,
où il y a un grand Fonds dIfabits d'Enfaus pour
l'Autornue et Hiver. daus tous les Goûts.
Dans le

Tailleur ex

    

  

  

  

épartement dus pratiques. M, G. aun
Étimenté et peut fournir à ordre Îa-

bits de Messieurs, Jemnes Gens et Enfans, de tous
les goûts, Son assortiment de Draps, Casimires,
ete. est tel qu’il conviendra aux plus particuliers.

Les letrangers devront se rappeler queles prix
sont marqués en chiffres sur chaque Harde, et
que le systéme d'un seul prix argent comptant
est rigoureusement suivi au-dessous de £12, 10s.
courant, sans exception, afin que le moins expé-
rimenté ait la même chance que le meilleur con-
naissenr pour les prix.
GRANDES VENTES ET PETITS PROFITS,

Listes des Prix,
50 à 2,0— Dons Pantalons, divers fabriques.
DU à 3,50— Vestes Casimires, Doeskin et Drap
Large.

82,75 à 4.50—Puntalous Doeskins de Pratique.
S8—l'ardessus pour Lomme, de Pratique, ordi-

nairement veda plas cher,
S10 à 12—Beau Parlessus de Pratique, où Sack.

de Drap Pilot Bleu on Noir, en Drap Large
ot Castor—gurantit que le même a été vendu
$16 et SIS,

$1—FPour un Habit de Durcan ou d'affaire.
S8 à 11—Hahits et Froek de Drap Superfin et

Dovskmt, dans le nicilieur goût.

 

 

  

  
 

 

   

  

  

 

S1 à 1,75—Vestes dernière mode.
$2 W—Veste de Salin de goût, et de Soie

Noire pu de zoût, aertières modes.
Habits d’Hommes, Tres Bas Prix.

S2,50 à 5BU—Suriout d’Etofle ou Sutinet, pour
le Haut-Canada ou les Chantiers.

S1,25 à 2,25—Pantalons Gris et Satinet, Chemises
Flanelles Rouge, Calaçons, Vestes à Mar-
cles, Sartouts Lyon Skin et Whitney, se re-
tournant, et beaucoup d'autres choses trop
nombrenses pour les saentionner,

Vraiment ce sont de Bus Prix. Cependant les
pratiques sont prides d'upporier cette annonce
avec elles, et wiles pourtont se convaincre qu'il
en est ainsi, © Uis décidé à vendre tout mon
fonds de MHARDES d'IIVER cet Automne.
Un mois pour remettre les Hardes qui ne fout

pas, et les changer. où l'argent sera remis,
5000 verges blolie Grise à vendre
GOUO do Satinette do
FNoublicz pas le Magasin de Hurdes de

Boston. Jiumeuws pour les bons marchés, No. RE.
Rue MeGzll, Montréal.

13 sept. cm—56

POTERIE ET FAIENCE
- A BAR PRIN,

J NDÉCHARGEMENTeten MAGASIN plus
de 500 caisses et boucauts de FAIENCE et

POTIERIE, de toutes sortes de Patrons et Con-
leurs. qui seront vendus à Bus Prix, soit par ba.
lots, on cinpaquetés vendre à la douzaine.
Grande variété de l'aniers assortis.

ROBERT ANDERSON,
’ 171, Rue St, Paul.

15 sept. au—I6

PHILTRE DE FOSTER,
U1 peut philtrer de 8 gallons à 50 gallons et
plns par jour, maintevant introduit au Châ-

teau Royal de Windsor, à l’Amirauté, la Ma-
rine Royale, ctc., etc.,
Ce Vhiltre possède de grands avantages sur

tous les autres parla siniplicité de sa construc-
tion, sa durée et un approvisionnement constant
d’eau pure sans aueun trouble.
OPINION DE LA PRESSE.‘ Ce Philtre a

616 grandement admiré parles messieurs scien-
tifiques de la Société Polytechnique, pour sa pro-
preté, son action par lui-inêmeet ses qualités de
durée.Livepool Standard.
11 est de beaucoup l’article de cette sorte: te

plus parfait et le plus économique qui existe.”’—
Liverpool Chronicle.

A vendre par
WILLIAM LYMAN er Cir,

191 et 196, rue St. Paul.
92

 

  

 

 

  

3 sept.

THÉS FRAIS,
DIRECTEMENT DE CHINE.

AINTENANT OL\ERT chez KR, FHO-
1 MAS, Grande rue St Jacques, Coin de la

rue Bleury, vu assortiment choisi de THÉ NOIR
et VERT, dont une partie vient directement de Chine, ex John Dugdale. ,
4 juin. fm-—53

“détails au by
Xgl street ef du ID   

 

“Mluence des omuibus et autie-

BA VIR A METS
JUSTONER bi

DEUX FAMILLES DE PROSCRITS,

DEUXIEME PARTIE.

DOW NP PWN

CHAPITRE 35, (9 |

La mail promène ses sobres ailes sur‘
Pile de Mantuattan. Ta pluie tombe par]
torrents, de grands Cetairs boferds siltounert ;
les nues et le tonnerre magit seardement|
dans le lointain. 132< mtilieis de voit es:
cireulent rapidement le ter: de Cligdoo|

weer, dont
Sy Cope TR

  

 

  

  

  

t'adore sent

Bts !
vehieutes tes”

piétons sont tutubvons pros de Cliatham,
Square. Les uns niaeho Cs ti
parapluie de coton, souvent déctiré à tel]

à pere ilbumin

 

 

 

sur la tête de son proprictaire qu'a l'abri-;
ter ; d'autres moins histeux s'avancent tudif- ;

tempête. Avec um peu d'attention, au nom- |
bre de ceux-ci, nints pourrions reeannsitre|
votre ami Pepe. Toutefois au lieu de tru-
cer une ligne draite, le brave Mexicain
contente d'opérer uve Ince-sante In
suivie de sa coutre-marche,
prémuni contre l'orage, €:
tume complet de toile 2) ce, le petit!
chapeau rond, au bord élargi par derrière)
des marins, les grandes batte- du caoutchouc,
moutant jusqu'au genut. 1 parait faitement
contrarié ct jure en frappant vigoneuse-
ment daus les mains,

—Carajo ! je commence à evuive qu'elle»
ne viendra pas. fa sotte ! la Legueute ! Ki,
chipie ! manquer à un rendez-vous, le soir où?
la poche de Pepe ernie vaux le poids des
douros. Dinbluzu ! y a deDunes qu'a pas
de nez!

—Htalloo! c’est vous, svur
—Oui, C’est moi, répli qua l'ex-lisuera d'un

ton bourru,. Qui es-tu, toi?
—Ne vous rappelez-vous pas mon plu-

sique ?
—Quele diable t'emparte avez tou phy-

sique! 1H fait plus noir ici que dans la cale
d'un brick ; comment veus-tu que je voice
ton muscau 1
—Ah! signor Depe, vous files uuye

d'un choix dexpressions... rare,
—Vas-tu pas me turabuster maintenant ?
—XNon, non, je t'en aurais garde. du me

nomme l'rançois, le scrrurier lriuiçois, vous
souvenez-vous 1
—Et, C'est toi que ju valier à Biock-

lyn?
—Moi-même, signor, mei-mêtne.
—T'u fais partie de Ju gong!
—Un peu, comunc «it c'L'auire.
—Bon : que me veux-tu !
—Moi ! oh ! rien si,nor, vous payer une

og (1) si ça vous-est agréable,

 

se;

 

Pope Seat!

   

   

     cru !Cru
  

ccepeui (1), et la valeur de la pice,
—"Pions, tics, tieus, se dit-elle cn elles

| même, pendant que Pepe mettait tont en ue
Vre pour reparer «à maladresse. Le fenf (2)
exfeatéi et il eomplotait contre moi un
tour de pase pase,
couper, mon amour de Pepe! Ta as là de
beaux dollars qui demain ne te chargeront
pas Pestonine,
—Mons Tit fe Mexicadn, jai los teeters

(3). Montons-nous
Certainement, coriinement, répondit la

C'otilera.

lei d'ainte avait ealeuté et tn rotondité du

1|
{

  

Drius-dessus, bras-des-ous, is atteipuivent |
te denice
une sorte de |
vi

 

  

aferie et se parquérent duns

qui resent deja une
glaint de personue-.
dun vaste salle du Bowery était remplie

depfe partocre jusqu'aqeuadis, Sept 3
bt wile bdividus an soins yclaint entas-

!

 

Lvs pétesrcèle comme de hiucenes dans une
barique. ‘Quelques bee de gaz claire

   
première à

celairées res
vie, les trois autres n'étant pas
alent dans wae demi obseurité.

trimucuis de euivre fausses composuiont
l'ovehestre range au pied de la scène; te
long dune balustrade qui separait ces quasi-
musicieis da pt (1)

   

à intervidles A wx, des planches afin du

vante, Siaute, applaadiosante, vociférante,
hariuite, qui camblait l'encense amphitlica-
ire. detail quelque chos

;

  

 gigantesque, de erdetotiique (pour me sers
vir de Pexpression anglaise) que celle ul
ttude axglomerce, dent les mille totes dis--
par ates ae dressaient pas Tois comme ane scale
wie, dont fos mille bouches s'ouvraieut queue,
fois cure une seale bouche, ponr saluer
l'apparition d'une actrice priviligice, ou éera-
ser Un acteur detest,
fus de passions eouvaient sut Fond de tous

boraient dans
fous ces Ces veaux ; que de vi pos

mes, que de moustruosités se coudoynient au
<citde cette arène, Ctait le pandemonium
de Milton, l'enfer du Dante, le Howdisi
de Gothum. C'était une chose unique, le
Doireri, lors d'une representation extraor-
dinaire ! Parcourez l'IZurope, Asie, l'Ocka-

nie, Cl vous 1e trouverez pas amalyame aussi
hétéroyeue, au--i monstrueux que celui au
wilicn duquel vous tomberez, si, un samedi
soir, IP vous prent fontaisie de vous aventurer
dans lez coulous du théatre populaire de
New-York. £n présence de ce phénomène,
l'imaixination esl veuve de couleurs, l'esprit

en jachère, 1x plume, une lettre morte, le
pince, frappé de etérilité, Clue vous ayes
assiste à de tumultuetses révolutions 5 que

 

ces cours, que de desscins >'C1

 

  

 

  

Preuds œude de te:

se prelassaient des: engag
rehe gens ands de baguettes, dont sis frappaient, | tronvent contrôlés parupouvoir contre le-

¢ de colossal, de!

Me de cri:

| hommes judicieux. Aussi c’est de tous mes
| VEUX Que je désire voir répaudre dans mon
{ PAYS, ce flambeau divin, que seul pourrait le
regeutrer et le guider dans sa marche vers

l'aventr. be l'éducation bien dirigée, dé-
cpendent la prospérité, le contentement et le
bonheur Fine nation, ainsi que Pestime et
pe respect dent elle doit jouir aux yeux des
runes. Mais quand je parle d'éducation,
{Je te perle pas de cette éducation mesquine
letretréeie qu'un cherche à répandre dans
fe Bas-Canada, de cètte éducation qui abru-
tic un peuple au lien de l'éclairer et l’élever.
an ! cette éducation, je l'ai en boveeur, par-
eu qu'elle fera du peuple canadien, un peu-
pe d'esehives, an lieu de ce qu’on doit at-
{tendre de son intelligence.

 

{ L'édicution que je veux, c’est une édu-
{ cation morale, mais en même temps, Une
| éducation Forte ef saiue, qui embrasse tout,
le ciel et l'univers, Dieu et l'Itnnanité.

ÿ Mais peur cela, it faut que ceux qui sont
point qu’il sert plutôt à former ronitière { prajetaient tue cleuté douteuse autour de hiiappelés à ce sacerdece important, soient des

i homes habiles et expérimentés, et qui soient
jà Ja hauteur de la mission qui leur est inpo-

fCremment sans crainte de ls hie ni de la ! Douze ou quinze mélophobes, armés dins- | 5¢, et non de jeunes filles de dix-huit à vingt
jans, ainsi que c'estle cas aujourd’hui, dans
tout le Das-Canada. Maintenant quelque

apable que soit un homme, if ne peut être
ri par les commissaires d'école, qui se

  

 

quel ils n'oscut pus lutier,et qui leur défend
vi cos |rappeler au silence, la cobue murmaraute, | de faire leur devoir, en les obligeant de

Feaufier Poducation de la jeunesse canadien-
"ney À de jeunes filles trés-souvent incapables
de remplir retle tâche, et dont l'éducation
“Pet faite dans nos convents de froisième
ordre, où où leur a apprissgdire et a Cerire,
aiu-i qu'à être de bounes mères de famille,
mais non à former des hommes, Je vous le
demande, M. le divecteur, les jeunes filles

{qui sortent ainsi de ces couvents, mulgré les
talents qu'on voudra bien leur donner, peu-
vent-clles fure de nos compatriotes de bons
agrieulteurs, de bonus commerçants, ou de
bons industriels, 3 j'irai plus loin, peuvent-

ces former même de Lions citoyens ? Il se-
rait absurde de le croire. PHes ne peuvent

| pus donner cette éducation pratique qui est
le grand besoin du jour 3; l'éducation

j qu’elles donnerout ne pourra être que faible
fet légère, comuie elles, Avce de pareilles
vinstitatrices à lu tête de l'éducation, quelles
|'espérances peut-on concevoir pour l'avenir
{du pays T l'our mu part, je préférerais voir
“éteudre le voile sombre de l'ignorance sur
stout le Bas-Canada, que de voir mes com-
 patriotes recevoir l'éducation qu’on s'efforce
“du leur procurer, Ce n'était pas assez d’a-
, Voir iinposé aux villages, des frères ignorants
let paresseux, if fallait comller la mesure,
|en uplantant dans les campagnes, des ôco-
iles dent la conséquence sera de dégoûter

 

vous ayez contemplé les alfroupements de ka {les Canadiens de toute espèce d’éducation
ranaille irritée, que vous ayez été témoin. et damortir le zèle qu'ils montrent en ce
dune cpouvantable tempête, et, je vous l'as-j moiacnt pour” un objet aussi louable et aussi

sure, vous Be pourrez encore vous dufinir
l'aspect du Déncory theatre. - “Fu as douc de douse 1 (7)

Vrançois frappa sur son goussutqui rendit
Un son argenfit.

—Je n’ai pas le temps maintenant. dit
Pepe ; j'attends quelqu'un. ma scnova, Mais
si tu me précède, an tréitre du Bowery, je
t'y rejoindrai avant dix minutes. Là. tous
ferons plus ample connaisspnee, Ca va-t-il 7
—Adopté, répoudit François. Viudent

ce temps je tacherai de m'accuter d'une lar-
gue. .

1] partit et Pepe reprit sa promenae,
—lluit heures ! s’écria-t-it avec dépit, en

enteudant sonner Phorloge de Cx JJall.
Maudite bécasse, je v'aperçois pas encore fe
bout de son bec, ct je patauge daus la boue
comme un sanglier de basse-cour ! liedes-
cendons jusqu'à Pearl street, ça m'aidera à
tuer le temps.
Commeil effectuait ce dessein en regar-

dant brutalement sous le nez toutes les fem
mes qu’il rencontrait, une main vigoureuse
s’appuya sur son épaule, tandis qu'une voix
forte lui eriait :
—lh bien ! que fiches-tu à duvisager ces

pécores ? lüst-ce qu’on cherclhiz à me faire
des traits?
—Oh! dit Pepe d'un ton humbie et sou-

mis ; te voilà enfin, Coldera!
—Linfin ! que signilie ce mot ?
-——J’ai tant fait le pied de grue ce suir,

balbutia le Mexicain.
—Le pied de grue! qu'est-ce à dire?

Faut-il arriver la première à un rendzz-
vous pour fuire plaisir au senor
—Je ne dis pas cela, mais...
—Où me conduis-tu ?
—Onjoue ce soir Guillaume "Tell an To-

wery; si tu voulais y venir?
—Oui, ‘Vues riche 7
—Pas trop, pas trop, se hâta de répondre

Pepe.
—Combien ?
—Oh! une cinquantaine de pentgues (3)

à peu près.
—ilien que cela ! Ce n'était pas la peine

de mefaire venir.
—J’espère trouver tn ami qui me doit

quelques pesos (+). Nous en profiterons,
Tout en causant, Pepe cl sa waitresse

étaient arrivés sous le péristyle du Bowery
theatre. Une foule considérable se pressait
devant le bureau du contrôleur ; on était au
samedi, les ouvriers avaient touché leur se-
maine, et ils accouraient en dépenser une
partie au spectacle. Ju couple fit queue
durant quelques minutes ; puis, en jouant des
coudes, du poing et des jambes finit par gn-
guer le vasistas où Pou distribuait les bil-
lets d'entrée.

—QQuelle place prenons-nous ? demanda
le Mexicain à sa compagne.
—Une box(5d).
—Va pour une boæ, dit notre homme en

sortant imprudemment le petit sac de cuir
qu’il portait sur sa poitrine en guise de sa-
chet.

Il desserra à peine les cordons, enfonça
les doigts ; mais au lieu ofwn quatre chettns
qu'il voulait en extraire, il tra d’abord un}
aigle de dix dollars. 1 laissa vivement re-
tomber la pièce, tremblant que sa maî-
tresse ne l’efit apergue. I! était trop tard !
sans avoir l'air de Pabsurver, Calderx n'avait
pas perdu un seal de ses tuotivements. Son
 

 

   

C) Voir trs numéros 37, 35, 30, 12, 43, 44,
45, 51,52, 53, D6.57,&* 13, 60, T0 71,72, 78,
39, 90,91, 92, 93, 97, 98. 93, 100 ot 10k.

Gor-—Verre de buisson. ;
2) Braise—Areut,
3) Le penique équivaut ou perny.

   

LE, Piste Cruevantee,

(Lis sacite ctue proctiin pamdrn)
 

POLICE CORIMECTEGYXULLE,

MENACES.—C'iarles Bryant a été arrété

 

fait une scrivuse menace dans des teres
qui méritent d'été rapportés. Dryant ay au!
muins, l'origmatie de la fonne.—Jde veus:
conseille, a-t-il dit à Jeny. de vous acheter:
un cereucit,
—Un cereneil! je ne comprends pas bien!

pourquoi je prendrais eut excès de précau-|
tions. :

—He Phe ta vie est st courte, si tncer-
taine ! |

Cette dernière remarque ne sembia Pas;
convaincre deny et alors, Bryant conti-
na
—dh bien ! quoique vous vous refusiez à

|
!

i

 

 

awvre mon consid, je vais cependant, cher

Jeny, vous reusbre un service Cmineut.
—Lequet ?
—Vous voyez cette voûte céleste qui

uoits recouvre Ÿ Ce tou livee bien dimicile|
à déchiffrer, dont l'humamté a à peine re-!
‘tourntta premicre page ; eh bien, vous, hom- |
me sunple, obscur et qui êtes aussi ignorant
d'astronomie que les homaopathes de me-
decine, je veux faire de vous un astronome
qui rendra des planctes à Hersebelle, Le-
værrier ct autres Christophe Colomb de la
voûte étoile,
—Comment cela?

intrigué.
—Jh! oui! Et qui plus est je vous ap-

prendrai à voir clair dans tout cela sans le
plus léger télescope.
—Je serais curieux

moyen,
—Il est simple comme bonjour, bite com-

vous, duny, (passez-moi cette familiarité.)
—Mais quel est-il done ?
—ÜUnu moyen à la portée d'un enfaut : je

vais vous couper le cou.
Pour le conp c'était trop fort. Mais

le parleur semblait disposé à mettre sa me-
nace à exécution, lorsque Jeny, qui n’aime
pas cette nouvelle méthode d'astronomie, se
décida à appeler à l'aide.

Bryant a te arte.

 

murmura Jeny fort

de connaître votre

COMPLICATION.~—T.e méme Jeny nn mo-
ment oùil faisait ve affidavit contre sonter-
rible professeur Bryaut, à Été Igi aussi arrêté
à la demande de sa femme. Cette dernière
l’accuse d'avoir voulu lempoisonner. I y
a de l'amour en jeu.
 

CORRESPONDANCES.

M. te Rédacteur,

# La question fondamentale pour le
Canadu comme pour toutes les
parties du monde,la quesion qui
doit avant toute autre attirer l'at-
fention de ceux qui veulent que
Phumanité marche dans les votes
qui lui sout naturelles, cetie ques
ton, disons-notts, dest celle de
l'éducation primaire.”

Cette pensée que vous avez Cxpritake
dans votre journal du quatre courant, était
aussi la imenne et doit être cuile de tous les

y Cropeau-—l5 ru.   4) Le pesos vaut un dollar, 
0) Moz—Loge.

& Loaj—=dminutit de loatir,
3 “Pickee—RBillel.
(y. Li-—Parerre.

; {soumettre les asses
hier ct traduit devant le recorder du pre-:
mit district de St Louis io {x requête de | éducation, l'humanité ne marchera pas dans
Jeny sleCarthy. McCarthy pretendavoir ©

reucontré, l'autre jour, Bryant, qui lut avait! jours fausse route, of restera dans l'ignoran-

{noble. On prétexte la morale ! ! Belle mo-
rale que celle qu’enscignera une jeune fille
de dix-huit ans, à un garçon de quatorze! !
tid'ou soil done franc, an moins, qu'on disc
be suite le véritable motif de cette défense
faite aux commissaires, qui cousiste dans le
ibut qu'a toujours powsuivi une certaine
! classe de la société, cului d’assersir et de

sous su domination.
Non, M. le directeur, uvec une semblable

les voies qui lui sont naturelles, elle fera tou-

ce et la misère qui entrainent presque tou-
Jours le désordre etl'inmoralité à leur suite.

Ces quelques remarques que je vous en-
voie, à la hate, auront Peîiet, j'espère, d'at-
tirer votre attention sur un sujet que vous
considérez vous-même comme fnportant,
et de vous faire prendre la cause de l’édu-
cafion en moins.

Dh Octobre 1523,

 

La noto de Vienne

[l'article suivant avait été préparé pour
notre dernier numéro, devant faire suite à

Particle portant fe titre ci-dessus ; mais il a
Été laissé de côté par erreur.]

 

Voici ensuite, d'après le Journal des

Débuts, tes points sur lesquels la Porte de-

mande des modifications à la note queles am-
bassadeurs des quatre puissances lui ont trans-
mise de Vienne,

« Dabord, la Porte veut que le sens de
la plirase qui assure aux Grees les avantages
dont joussent les autres communions chré-
tiennes, soit plus clairement défini. Elle
desire qu’il soit bien entendu que ces mots
ne s'appliquent qu'aux communions qui se
composent de sujets ottomans ; et elle pro-
teste contre toute idée d’assimiler les Grecs
aux ebrétiens qui sont sujets étrangers, et
qui en vertu de conventions existantes, jouis-
sent de privilèges spéciaux.

« Ten secondlieu, la Porte veut qu’il soit
entendu que, en ce qui concerne la lettre et
Pesprit des traités de Kainardji et d’Andri-
nople, mentionnés dans la note, clie ne les
comprend que dansle sens le plus général, et
qu'ils ne peuvent en aucune manière impli-
quer un droit de protection par la Russie sur
l’église grecque d'Orient. :

Enfin, la Porte veut scinder la note ct
faire avec la Russie une convention particu-
lière au sujet des Lieux Saints.”

———6Cprrmane—=

LONGÉVITÉ DES QUAKERS.—Le dernier
recensement fait en Angleterre, établit, dit- ‘
on, unfait singulier ; c’est que la moyenne de
l'éze auquel les membres de la secte de Qua-
kers parviennent est de 51 aus, 2 mois 21
jours, tandis que Ja moitié de la population
du même pays peut à peine alteindre l’âge
de 21 ans, ct que la durée moycune de la
vie des hommes est de 33 ans,

—D'après des statistiques récentes, la
grande réforme entreprise par le père Ma-
[hews semblerait marcher À reculons. Le
Spectator, de Londres, dit qu’en 1838 il
avait té consommé, en Irlande, 12,206,342
gallons de whiskey, et qu’en 1842 le chiffre
de cette consommation avait été réduit à
5,109,650 gallons. Mais la population
était alors de 8,175,000 âmes. Tandis qua
l'annèe dernière avce une population de
6,515,794 âmes, il a été consommé 8208, .
304 gallons du meme liquide. oe

ea

Wood md
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ARPA tsnSamettnt feSENSLE

MM. JULES BONNET & CIE,
Agents Generaux de Journaux,

2} WALL STREET, NEW-YORK,

Sont nommésagents du PAYS a Ncw=York
et ile sont ducment autorisés à recevolr des

annonces et des ab CNL BRK (RIX res

quis par notre jou Leurs regus seront
regandds connne pajeneintse

 

  
  

 
 

NOUVELLES ANNONCES.
Théâtre- Ca soir.
Ré clement de ta Corporation de Mentréal,
Réglanent de la Corporation de Christie- ville.
Vente sar aulorité de justice—V, Virceiclie.

 

   
Compagnie de navigation & vapenr, |
C .ngement d'hetpee du C17 dine Venaont,

do do Mo: irdnia S.-Y.

 

 
o

Murchuudises d’Autemne—+X. 5. Whitney,
Nouvelles marehandises—Paradis et L'Afficsin,
Prix de PlExposition Provinetale, i
Traité sur Part épistolaire—l, Gurlron. |

VENTES PAR ENCAN. i
Indienne, ce mutin—Bouning et B.rsa'ou.
Marchandises, jeuti—Do do |
Marchandises de Tailleur, jeudi—Do do !
Ferronuvrie, verdredt—Do co |
Poudre, cte.. le 17—Do du i
d'ourrures, reuiise à jeul—Berna.d et Cie. !

  

 |

|LEPAYS.
}

MONTREAL: |

Mardi, 11 Octobre 1653.
L Le sans ne Lust 220 2 0e

Le “Canadien?”et la Tenure |
Seigneuriale.

Dans le mois de juillet dernier, tes eve!
sitaires du district de Montreal, persuadés!
que pour parvenir à l'abolition de la tenue |

fui ci, mécontenter eclui-là, procéder plutôt

mu = 1

avant-garde,il faut les injurier et leur dé-
cerner l’épithète de misérables mienewrs! ;
Allez donc ! vous ne représentez pas Ja!

Québec : nous ne le croirons jamais. j

Quand les libéraux de 1S18 lançaient |
leur manifeste de la L'éformeet du Progrés,

‘le district de Montréal n’a pes demandé si; son de leur multiplicité et de la nalure même

"20 document avait pris naissance a Québec de ces charges

et si M. Chauveau en était l’auteur 3; mais
il l’a accepté parce que c'était l'expression de |
sa penste. le symbole de sn politique 5 ot |
quand les hommes du pouvoir ont foul& nux;
pieds cette solennetle déclaration, c’est le;
district de Montrenl qui l'a cousciencieuse- |
ment, sinon gloricusement défendue. !

Nous sor:nies-nous jamais plaint, cn cette!
cireonstance comme: dans plusieurs autres,|
que Québec voulait + tirer” Montréal * à sa!
remorque 0 11 ÿ a, dans une elle asser-
con, quelque chose d'inexpliquablementpetit
dent nous sommes loin de voulair rendre
solidaire le patriotique comté de (Québec.

Le Canadien dit encore :

« Mais pour arriver à ec but (l’abolition),
il nie faut pas marcher dans Finconnu, poser
sen pied sur un sol inexplo:é, coudoyer ce-

 

  

par instinct que par réflexion. De cette
| mauière on 8 parviendra qu’à désuuir, divi- {che à perpétuité à la glèbe, lui et toute sa
ser 5 tandis que la solation de ceite question
ne pourra se trouver que dans la volonté de
tous, dans l'union échurée des censitaires du
pays.”

Th! que veulent done autre chose les
ceusitsices du district de Montréal ct le co-
mite qui les représente 7 C'est afin de con-
naître la rofouté de tous et d'agir en consé-
quence, qu'ils désirent que Québee se pronon-  

ration une manufacture, if ne lui est pas per-

 

abolitionnistes,leurs convietionsse fortifieront;
s'ils ne le sont pas, ils le devien ront.

+ fudépendanument des abus les plus ordi-
naires, les charges et services imposés aux
cencilaires soul OPPRESSIFS pour lui, en ral-

 

“ Aulieu de pouvoir augmenter ses res-
sources cn développant les avantages que sa
terre où sa posiion naturelle peuvent Ini
offrir ut en exerçant hbrement son talent|
pour les arts mécaniques, 1 est attaché au
sel qu’il est obli,é de cultiver, et forcé de
trouver tue subsistance ve duns le pro-
duit de s:> champs.

»* Ainsi sil possède une place de moulin, ou
tn tmorçeau de terre propre a weitere en ope-

  

 

=

mis d’en profiter. Les réserves que contient
son contrat de concession, l'empéchent de se
prévaloir de ces avantages, si cr n’est à des
frais considérables. isa récolte manqueil
peut être réduit à un état d’'indigence, quoi
qu’il ait le pouvoir et la volonté d’anchiorer
sa condition en se livrant à l'exercice de
quelques ruétiers, il se trouve ainsi dans un
etat continued de faiblesse et de dépendance,

“IE ne peut jamais briser le lien qui Patta-

  

ma——_—

om

He systéme volortuire, comme peu en harmo-
[nie avec

LE PAYS.

loi était enfin adoptée, je doute fort qu'elle|
fût approuvée cn Angleterre.

On mot encore et J'ai fini. M.

se répandre parmi les masses, propagez cette

et alurs lu peuple s’empressera de demander
avec vous l’abolition des droits scignenriaux
Comment la répandre cette instruction ?

lst-ce par le sy-tème de tixes volontaires ?
l'expérience a répondu. Avec le système vo-
lontaire, peu ou point d'écoles, avee le sys- |
tème volontaire, peu où point de_inunicipa- ‘
lites dont le fonctionnement soit certain. |
L’honorable M. Lafontaine,—et cela est un
titre d'honneur pour lui—a toujours opposé

les habitudes de nos habitants.
Aussi en 1841, devant les électeurs del'er-
rebonne, en 1850, devant le chambre d'as-
semblée, il a, comme nous, voulu abolition
des droits seigneuriaux, et considéré des rê-
formes partielles comme des réformes bâ-
tardes.
Venez donc avec nous, messieurs, UNISSONSs- progeniture : né cultivateur, il est destiné à

vivre ct mourir cultivateur. De cette ma-
nière, toute waclioration progressive dans le
pays se trouve paralysée ; toutes les rexsour-
ces pour promouvoir les arts de fu vie civili-

& sont entre les mains des seigneurs, à qui
seuls il est donne den recueillir les avanta-
pese

“ Ou ne saurait imaginer de sy-tème qui

 
  

seigneutiale, il failait teuir Popinion pu- € Osvertement ; et c'u-t afin de retarder au- soif plus propre à tenir un howme dans un
blique en éveil, pr .re lis mesures Ger= Eat que pussib'e,em, écherpeut-être cette | état prépétuel d’asser visscment. Sous sonin-

ques qui, tant pour © 7 Hit appui au gouver-
SL {

nement daus ses travaux ultérieurs, que pour retdien vient jeter de l'eau froide sur le,

l'expression de La volonté de tous que le Ca- ! luenee, toutes les Cnrotions généreuses de
Mane sont étoullées. le censitaire s'appau-

exposer ew mime temps lenrs besoins ct Mouvement abalitionniste, tout en protes- {vit giaduclicment 5 sa vie s'écoule daus le

leurs vucs dans vue matière atssi vitale pour |
eux, se constituaient en assemblée préli-|
minaire et jutaient les baces d'une nouvel-
le convention : c'était le 12 juillet.

Afin de s'azsurer la coopération des deux ‘
districts, on décida que des personnes in-
flu ntcs de Québec ét des Trois-lliv

 

 

 

secaient prices de susocier au mouvement , done quelque chose-—prenez done une post:
et de provoquer, dans leurs localités re =!
pectives, une expression de l'opinion publique
sur lc imêmesnjet, afin de concentrer toutes
les'forces sur un peint unique et d'arriver plus |
sûr.ment au but désiré. |

Lu conséquence, le svevétaire dy l'assem-
blèc prélimiquire s'adressa à quelques memn-
bres du parlement qui s'étaient prononcés,
dans la dernière 2e
veur du Pabolition de la tenure scigneuriale
à Québre et aux "l'rois-Mirvières, pour |
e1giger à se rendre au désir des censitaires
du district de Montréal, et à organiser des
conventions qui se réunirident, dans chaque
district, le premier de septembre suivant.
Pour une raison ou pour vue autre, où n'en
a rien fuit.

 

 

 

Ledistrict de Montréal n'en a pas moins |
continué à marcher, et la convention, or-
panisée en vertu des résolutions adoptées le
12 juillet, s’est assemblée lv premier de
septembre.
tral dont les membres ont été ehotsis sans
égard aux croyances politiques, et parmi
lesquels se trouvent des babitants de tous les
comtés du district. Ce comte, animé de
l'esprit de la grande majorité de ceux qu'il
représente, a décidé que le plan d'abolition
qui recevrait son concours et son uppui, de-
vait être cédige dans le sens d'une conunu-
tation iminédiate et forcèe,-—et les choses en
sont là pou-le moment.

Pendant cé temps-là, que fesait le district
da Québec ! Rien. Que fesait la presse de
Québec ? Rien; et ce n'est que lorsque les
censitaires Font forcée, cu quelque sorte, de
rompre le silence de mort anguel elle sem-
blait s'être condamnée, qu'elle s'est enfin dé-
cidée à donner insertion aux proceeds des ase
semblées populaires, sans, néanmoins, les ne-
compagner d'aucun commentaire.

Cependant, fe district des Trois-Rivieres
s'agite; une assembl*e publique est convoquée
pour le 5 octobre, et te comité de Montréal,
désireux de s'entendre avec les cenitaires
de cette localité. y délègue deux de ses
membres. Le Jouraul des Trors-Mivières,
reproduit par le Cerdien, donnait à euten-
dre que lopinion publique était fortement
prononcée en faveur d'une commutation vo-
lontaire ct rejetterait intdlhblement tont
plan d’abolition qui aurait pour base une
commutation inmédiate : qu’est-il arrivé 7
L's procédés de cette assemblée, que nous
avons publics duns notre dernière feuille,
donnent un dementi furimel à cette
tion,
Le Canadien veprèsente-1-il l'opinion des

censitaires de Québue aussi fidélement que le
Journal exprimait celle des censiiaires des
Trois-Rivières ! Nous sommes porté à le evoi-
re. Maisce qui :
du Canadien, €
Québec des délégués du comité de Mont-
réal.

Voici comment il s'exprime à cet égard,
dans une article contmiatnigué,
« Les citoyens de Québre et du distriet de

Québec ont à cœur de voir régler cetle
question aussi ardemment, pour 1 nioins, que
les membres de la convention de Minntréul.
Vs n’ont pas besoin toutefois d'élie aiguil-
Im: nés dans cette occasion et toute délégation
de membres de la convention à ce sujet n’au-
ra pour but que d'entraver l'agitation sui-
gneuriale dans ce distriet, j'en suis bien cou-
vaincu. Depuis longtemjs déjà, duns cette
question comme dans d'autres, les nieneurs de
Montréal ne cachent pas assez leurprojet de
tirer la cité oùle district de Québee à leur
remorque; cefte prétention de poser Montre al
comme la tête et le cœnr du pays ne tendra
avant peu de lemps, je le craios, qu'à ame-
ner entre Québec of Montréal une scission
sur ces questions générales, qui ne peuvent
arriver a une prompte ct facile solution que
par une intime union entre les citoyens de
ces deux endroits. Cotle union ne peut se
faire que par des rapports fraternels, et sur-
tout par cette absence des vaniteuses pri-
tentions qu'affichent quelques-uns des me-
news de Montréal. ”

Enlisant ces lignes, évidemment dictées
sous l’influence d’une mesquine jalonsie de
Joealité, on ne peut s'empêcker de faire de
pénibles réflexions. Comment ! quand il
s’agit d'accomplir une réforme dont nous at-
tendons fous du bien pour notre population;
quand il s’agit d'écarter les obstacles qui
nous ont empêché jusqu'ici de marcher d’un
pas égal, avec les autres nations, dans la voie
de progrès et de prospérité qui s'ouvre de-
‘vant nous—avant de mettre la main à l’œu-
vre pour offrir une généreuse coopération,il
fait s'inquiéter de savoir quels sont ceux qui

asser-

 

 

 

  

ssion des chambres, en fa- |

Ou y a nome un comité cen- :

soulevé les susceptibilités
est Fidèe de voir arriver à

taut de son dévon ment à lu cause. Que |
preteudez-vous donfaire ? Nous méditons, |
dites-vous 3 le l'istriet de Montréal mecriète, |

 

 

chacun puisse profiter du fruit de ses médi-.
tations—faites-en dune autant,

tion define.

Te Candice ne peat pas être sérieux
grind il parle d'ézcoru, de sol inexploré, à
propos de commutation immédiate. Que
voulait li convention de 15H51 sinon l’aboli-,
tion immntdiate ? Que réconmmendait la com-
mission de 18512 dont M. Turcotte était le
acerétaire sinon fu commutation immédiate ?

Cutle question n’est pas nouvelle ; cle a
été agitée, débutlue dans les assemblées pu-
:bliques ef daus Jos journaux ; cependant, le
*Crenadlieir ne veul pas encore yo paser le

‘pied. Pourquoi ? C'est que le naire fron-
cerait peut-être le soureil—c'ust qu'ici
urgent de laisser sornager une question qu'il
(est si facile d'exploiter au profit ile la poli-
{tique ministéricile.

C'ensitaires du district de Québec, plu-
sieurs d'entre vous out dujà exprimé, dans’

fes colonnes mêmes du Crnadeen, le desir
de (aire disraruitre linmédiatement le far-
“dean de la tenure sesgneurtule 5 agrèez nas
M félicitations et nos reurerciments bieo sincé-
pres. Le district de Montréal compte sur |
l votre géuéreuse coppération—nous sommes
»ûr qu'elle se ne fera pas longtemps attendre.

Quant au Canadien et à ses insinuations

   

   

malignes, nous nous es inguiétons fort peu ;|
nous avons trop de confiance dans le bon
sens et l'intellivence du peuple pour avoir à
yen redauterles suites at nous nous réjouissous

laj’avance devoir toute la population du Dus-
| Canada, unis dans un même esprit, deman-
«der nne même chose, jeter un cri unanime:
{l'abolition immédiate, con;lète, fufière de
la tenure seigneuriale.

 

 

|
|
Convention de la Tenurc Seig-

gneuriale-

{Far proposition de M, Vortier, écr, de
St David, seconde par NX. CG. Crépeau,
{de St, Zéyphirin,

Résolu: Que les cousitaires da distriet
(des Trois-Tlivicres réunis ea conveution dé-
{elarent qu'ils concourent dons la résolution
sadontée par le comité de
| condi: du district de Montréal, qui a
pour but de poursvivre et demander l’abo-

 

dans toute Pétendue du Bas-Canada, sins
exeepler ancune seigneuvie, non plus que lez

villes et villages.  Poureu que le gouverne-
ment vienne suffisamment en aide aux cen-
sitaires :—accordé unanimement.

 

La discussion continue sur la résolution
ci-dessus.

dEnrépondant et répliquant à M. T'urcotte,
M. Latte a dit :

la convention de Montréal, pour connaître
les intentions et les vues des censitaires du
district des Trois-Rivières, Nous ne venons
pas pour imposerles principes adoptés par
cette convention pour l'abolition des droits
seigneuriaux, Jaais bien pour les discuter h-
brement et avec la conviction qui nous ani-
me, Nous ne voulons pas vous vidlenler,
comme la insinué M. T'urcotfe, mais bien
vous convaincre que NOUS SOMMES placés sur

un terrain solide, et dansle bon chemin pour
arriver au but auquel nous tendons. (Tei M.
Turcotte iuterrompt M. Latte en disant
qu'il entend parler de révfrnce morale, par
la force des arguments.)

Depuis cinq années la convention de Mont-
réal a travaillé avec énergie et persévé-
rance, comme avec finit, pour le plus grand
bien de fous les censitaires de la province,
et dans les intérêts généraux du pays. ue
zèle ardent des membres qui la composent
aujourd'Iui Comme auparavant est pur et dé-
sintéressé, dégagé de tout esprit étroit de
localité qui conduit à l'individualisme, à F'é-
goïsme, cause de mort pour les peuples
comme pour les individus.

Récrétaire du comité permanent de la
première convention. j'ai dû étudier sérieu-
sement la question seigneuriale. M. Tur-
cotie, que je regrette de rencontrer corume
adversaire aujourd’hui, à été, avec l’honora-
ble M. Morin, l’un de mes premiers maîtres.
Jai lu et relu, et je relis chaque jour avec
bonheur comme avec profit pour la cause que
je defends, le rapport qu'il a rédigé comme
secrétaire de la commission nommée par la
chambre d'assemblée en 1843, C’est un bon
et précieux travail qui fait beancowp d’hon-
neur à son patriotisme ef pour lequel ses
concitoyens lui doivent de la reconnaissance.
Les exemplaires de ce rapport sont devenus
plus rares, depuis la destruction de nos archi-
ves par l'incendie du parlement en 1849.

 

 auront le mérite de l’initiative ! Et au lieu
de tendre une main fraternelle à ceux que dent ce précieux document à le conserver
des eireonstances particulières ont plarCs à avec soin et le consulter souvent.

Aussi j'engage ceux qui, comme moi, possé-

la convention des

Lhtion immédiate de la tenure seigneuriate.!

Mes amis ef moi, nous venons au nom de!

travail sans espoir d'améliorer sou sort et il
teahzmet à sn postérité un héritage sans va-
leur, Fous l'opération de cette tenure, son 

 

Haï aus-i, mais il médite tout haut, afin que; droit de propriété devient une pure illusion;
cane être moral, il est dégradé, et sa po-

Au lieu de sition est erlle d'une dépendance conti-

es | vous borner à blèmer ee qui se fat, faites nuelle.
+ f'on ne peut nier qu'une saine politique,

“dans l'intérêt même du bien-être des habi-
ants de cette province, exige que la tenure
to tale soit Anonte. Lille ne convient ni a

{Pesprit du siècle, ni aux besoins de Li popu-
Lition , C'est un reste des siècles de barbarie,
el daus son opération pratique, eile est hos-
le aug PROGRÈS ET A LA PERMANENCE
des institutions libres

 

 

Après avoir résuméles différens plans de
commulation souris aux conlnissaires, M.

 

l'opinien suivante, qui est applicable à la
question en discussion.
«De la part du consitaire, Fon peut dire

que si la commutation est forcée, et qu’il soit
nbligé de commuer, il se trouvera chargé,

sil est hors d'état de payer le capital de
| l'indemnité, du paiement d'une rente à un hui à cause de Paugmentation des ahs.
taux d'intérêt plus fort que les cens et ren-

y tes ordinaires, et que jusqu'à ce qu'il trouve { cctle question, plus on éprouvera de difficul-
bou de vendre sa ler

 

+ 1} n'y auia aucune
| mutation de due et qu'il ne sera par consé- pos dépensées en discussions au parlement,

.quent tenue de payer que les redevances, [en enqudtes, en commissions, auraient suffi
C'et argument du consitatre qui ne prend

| are smerce que dans des considérations pu
rement personnelles. dit tomber decant ls
entetéisrênes vaux de lu société ; ct sb lui
vst avantsi

 

cus de se libèrer des charges
| scigueuriales les inconvénients résultant du
{ paiement de l'intérêt annuel d'une modique
tidemnite, sont plus gue compensis par
 l'afranchissement de su terre à des condi-
tions favoralles”
| Je mie bornerai à ces citations, pour ne pas
abuser de votre patience et accélèrer la fin

‘de vos opérations. Illes sont plus que sulfi-
| antes messteurs, pour démontrer que les
{ principes de la convention de Montréal sont
Lappuyés sur une base solide, M. le repré-
{sentant du comté de Saint-Maurice les par-
| tage avec moi. S'il fes combat en ce moment,

 

 

  

 

électeurs de son comté, et je n'en alfiige.
Cela me fait comprendre d'autant mieux,
comme if nous l'a dit, que sa position dans
cette discussion ne lui laissait pas toute lati-
tude ct fui commandait de grands ménage-
ments.

|
M, Turcotte nous a dit qu’en adoptant le

[bi de M. Drummoud, ses collègues du
district de Québec et de

jlutay
pour donner aux censitaires du
Montréal, Taf
setgneurieux : qu'ils ne pouvaient aller plus

(loin sans compromettre les intérêts d’un
grand nombre de leurs pauvres censitaires.
La convention de Montréal ne peut se cou-
tenter de ce qui lui est offert. Le système

; qu'elle attaque a Été imposé tout d’une fois
aux Canadiens, par la vieille Trance féodale.
I faut qu'il tombe dans tout le Canada, au
même instant, pour que l'égalité rêrne dans
la grande famille canadienne ; pour que, de-

« venus fibres du joug seigneurial, les enfants
{de Saint Jean-Baptiste marchent tons du
mênte pas, à l'amélioration de l'agriculture,
à la création d’une industrie, 31 faut que tout
le système scigneurial tombe, pour que nos
substitutions a infini qui paralysent Pénergie
de tant d’industrieus bras, soient aitaquees
pour tomber à leur tour.
Comment, c’est au moment où l'on perce

le Canada de chemins de fer, quand les
ilées se transinettent d’un point à l’autre du
pays, par le télérraphe électrique, qu’on
enrayeraitl'esprit d'entreprise qui perce chez
les Canadiens en empéchant lPabohtion d'un
système répudiè, condamnné partout 2... Ce
ne serait pas l’acte d’un bon Canadien, ce ne
serait pas non plus l'acte d’un chrétien.
Quelque soient les obstacles que la conven-

tion de Montréal rencontre sur sa route, elle
ne s'arrêtera pas; elle les combattra avec
persévérance. Ses membres comprennent
que si tous les censitaires veulent une fois
l’obolition et la demandent tous nnaunnement
par leurs représentants, la législature la pro-
noncera. Ses membres comprennent, qu’a-
lors, il sera facile d'obtenir une subvention
annuelle prise sur les fonds de la province,
afin de venir cu aide aux censitaires pour
payer les lods et ventes, ence qu’ils ont
d’odieux, de trop onéreux, même le droit de
banalité, si, contre non opinion appuyée sur
celle d’un grand nombre de nos législateurs,
il y avait lieu d’adjuger une indemnité pour
aholir cette servitude dégradante imposée à
la personne.

Mais, messieurs, le bill de M. Drummond
n'a pu devenir une loi. Pourquoi ? Lun des
principaux arguments des membres du con-
seil qui l’ont rejeté, c’est que les seigneurs
étaient laissés à la merci des censitaires, par
la commutation volontaire, dont bien pen
d'entr’eux useraient, el que, par suite, leur

 

district de

 

  

 Sls sont
propriété était, pour ainsi dire, frappée de
non-valeur,

Lemt 20 LE ee ds

c’est pour obéir aux préjugés étroits des |

Trois-Rivières et
atentfait tout ce qui était en leur pouvair,

lité ue s'affranchir des droits

0 pardettes

nous cordialement ; proposons de concert un
plan d’abolition qui concilie les intérêts gé-'
\néraux du pays avec les intérêts des censt- |
"aires et ceux des seigneurs. C’est le moyen, |
il’inique moyen de finir une agitation qui a |
‘frop longtemps dur, ct ne saurait se pro-
“longer longtemps vicore sans des inconvé-
nients bien graves.
M. DLANCIHET étant appelé à prendre la

parole, dit entrautre choses, qu'il ne venait
pas pour violenterle distriet des ‘Prois-Mi-

; vières, coumne M. Turcotte l'avait insiuuë.
(mais que, puisqu’ou lui faisait honneur de
linviler à exprimer son opinion sur la ques-
; tion qui occupait l'assemblée, il saisissait
| celle pecasion pour répondre aux arguments
{de M, ’Furcoite et pour dire sa pensée sur
| fa nécessité d’abolir inmédiatement la tenu-
{re seigneuriale, Tout le monde est convain-
jeu q cectle Lenure est un obstacle à tout
| progrès et paralyse toute espèce d'industrie ;
«qu'elle est la principale cause de fa pauvreté
des canadiens dont parlait M. ‘Purcotte :
que chacun doit être convaineu que pour
faire disparaître cette cause première de
notre pauvreté, il faut abotir au plus vite la
tenure seigneuriale ct non pas la conserver
pendant un temps indéfini, ce qui serait le
cas par le système de commutation volon-
taire comme le veut M. T'urcotte en soute-
nant le bill de M. Drummond. Depuis 1824
jusqu'à ce jour, on a dépensé des sommes
Énormes dansle parlement et hors du parle-
ment pour agiter la question de lu réforme

| seigueuriale. Avous-nous réforme quelque
{chose ? Non, les abus se sont augmentés

|

   

d'une manière alarmante. En 1824 l'abo-
; lition de la tenure scigneurials n’aurait pas
| coûté la moitié de ce qu'elle coûtera aujour-

 {Plus l'on refardera à régler radicalement

tex, et plus le pays s'appaurrira. Les som- |

Sous ce rapport, leur argument me parait; rente constituée de sorte que parlà le censi-

sans réplique, II doit done vous être dé} taire sera dans bien des cus moins chargé
Dermettez-moi, messieurs, de vousen citer {montré qu’en demandant l’abohtion parla, qu'aujourd'hui. Le gouvernement s’arrangera

population de Québec ni celle du district de i quelques lignes pour éclairer la discussion : | conunutation volontaire,vous ferez des efforts | uvec les segneurs pour payer le surplus de
i npuissans, car ils se briseront devant un la rente, s'ils y ont ;
conseil législatif électif où non. Si une telle llods et veutes, on en fait l’estimation en pre-

nant une moyenne de dix années, comme il
est pourvu par le bill de M. Drummond, et

Turcotte] cette estimation sera répartie sur tontes lus
nous dit : allez pas à pas, luissez l'éducation| propriétés suivant lew valeur. lt cette

éducation par tous les moyens convenables, M. Turcotte le district des ‘l'rois-luivières
juest

{sont généralement qu’une bagatelle, un sou
“et demi et quelque fois pas même un sou par

larpent.
“moins à payer ct c'est ume raison de plus

“enregistré dans le rapport dela comission

 pour payer le quart de Pindemnaté. Les
procès sans nombre et les vexations sans fin
des seigneurs contre les censitaires, ont rwi-
ne ct jeté sur le pavé des milliers de famil- |
les. |

  vitudes seigneuriales tous les 20 ou 25 an
 

a, pourquoi ne veul-il pas l'abolition inmé-
diate et générale ? Mais M. Turcotte nous  

cheter Pindemnité.
| panvres, c’est la tennre seigneuriale qui nous
| tient pauvres, Abolissons cette cause de
| pauvreté et nous deviendrous riches. Nous
soumes pauvres ! Mais si Pon n’abolit pas
celte tenure, nous ne serons pas plus riches
dans dix ou vingt ans; et cependant les
chemins de fer qui auront sillonné le pays en
tous sens anront plus que doublé la valeur
des seigneurics, ce qui rendra l'abolition alors
me fois plus difficile qu'aujourd'hui. Tous
les censitaires doivent vouloir l'abolition
immédiate de cette tenure, et il n'y a que
ceux qui veulent spéeuler sur la misère du
peuple, qui puissent chercher à perpétuerle
fléau de la tenure actuelle. Malheureuse-
ment aussi il y a des gens qui veulent perpé-
tuer l'agitation actuelle sans vouloir jamais
régler la question, pour en faire un vil trah-
de popularité et un moyen d’élection. Les

 

de popularité en temps et lieu.

Par le hill de M, Deummond, la commu-
tation mênte volontaire ne pourra s'elfvetuer
qu'après que les commissaires du gouverne-
ment auront fait le cadastre. Mais combien
faudra-t-il de temps pourfaire ce cadastre 7
Ou ne le sait. Mais il se passera plusieurs
années, peut-être 20, 30 ou 40 ans avant
que ce cadastre ne soit fait, si l’on en juge
par la eélévité des commissaires des pertes
de 37-38. Les commissaires du gouverne-
ment recevant de gros salaires sont interres-
sés à prolongerteur commission. Et ilya
des personnes si avides de places ou de com-

ons ! "l'ant que le cadastre ne sera pas
fait, personne ne pourra même commuer vo-
lontairement. Mais en attendant on conti-
nuera a sillonner le pays de chemins de fer
qui doubleront lu valeur des seigneuries, les
abus de toute espèce se commettront et les
censitaires n’étant pas alors plus riches et
ayant une fois plus à payer, ne pourront plus
s’affranebir des servitudes seigneuriales.
M. Turcotte a dit que la chambre ne

voudra pas passer une mesure qui abolirait
de suite la tenure seigneuriale. M, Purcotte
ne faiten cela qu’exprimer son opinion et
celle des ennemis du progrès et il est bon
que les censitaires le sachent. Mais le bill
de M. Drummond a ôté rejeté au conseil
législatif principalement parce qu’il ne pour-
voyait pas à l’abolition immédiate. Tous les
membres du [aut-Canada étaient disposés à
voter pour l’abolition immédiate et même à
prendre dans la caisse publique une somme
considérable pour aider à payer Pindemnité ;
el plusieurs ont voté contre le bill parce
qu’il tendait à perpétuer la tenure.
Ce que la convention de Montréal veut,

c’est l’abolition inmédiatg, Mais par là on
ne vent pas ruiner le censitaire et le forcer
à payer de suite le montant de l’indermnité.
La tenure étant déclarée abolre, on procède
immédiatement à constater la valeur des
censet rentes et redevances annuelles, n’ex-
cédant pas quatre sous par arpent commele
veut le bill de M. Drummond, cette rente

 

 

 

droit. Quant aux

valeur ne pent être trés élevée. Suivant

pas surehargé ; les cens et rentes ne|

‘Tant mieux ; les ceusitaires auront

pour cux de se racheter avant que des abus
tie se soient commis.
Et pour faire voir combien ce rachat est

facile, M. Blanchet cite les exemples sui-
vanis: dans la seignewie de la Pavière du
Loup appartenant aux Ursulines des ‘l'rois-
Rivicres, oùles terres sont d'une grande va-
leur, Jus eens et rentes sont de Ds Gd. par
terre, suivant le témoignage de M. Fortin

de 1543, ce qui représente an capi al de
£d 115 SU. par terre pour les cens et ren-
tes 3 les lods et ventes sont estimés à un
“ème de cette somme, c’est-à-dire à 15s

514, de plus parterre, faisant en tout un ca-
pital de £5 7s 11d., rachctable à volonté
pour chacune des belies terres de la Riviere
du Loup. Est-ce que la tendre sympathie de
M. Turcotie pow ces censitaires trait i dive
que ce serait les ruiner cn leur faisant payer
es capital dans 15 ou 25 ans au plus, et tout
cela pour en faire des hounnes libres?

   

 

  

 

 

Le lief Vincennes en la paroisse de Beau-!
mont coutient 5200 arpens en superficie, et
donne cuviron £20 par an de revenus poury
cuns et rentes et fous et ventes ; ce qui fait
moius de deux sous par arpent pour les ren-
tes et les lods, Une terre de 90 arpeste daus

 

 

ce fief où les terres ont une grande valeur |
W'aurait done, à ce taux, qu'un capital de:
moins de 25 piastres à payer pous se rache-
ter de toutes servitudes seigneuriales, iust-
eu trop onéreux ?

Quant à la banalité, elle serait abolie sans
indemnité. Carsi les seigneurs out de bons
moulins, ils auvont autant et mêine plus de
revenus après abolition qu'aujourd'hui ;
comme ils se "ont cenparts de tons les pon-

rs d’ran, il n°y aurait pas d'occasion à leur
faire de l'opposition.
M. Blanchet offrit aussi d’autres considéra-

tions et fuit par engagertous les consitaires
à demander l'abolition immédiate s'ils veu-
lent progresser de concerl avec les peuples
qui les environnent,

 

Ce west pas de la violence que veut la
convention de Montréal, c’est de ki convie-
tion, du progrès et l'avancement du pays.

M. LE pr. DesaursIers, d’Yamachiche,
dit que les ceusitaires du district des ‘Vrois-
Rivières sont prêts à accepter l'abolition de
lu fenure, pouvu que leur condition actuelle
ne soit pas rendue pire. Les censitaires
sont dispos-ès à payer le capital de la rente.
avec un delai suffisant ; inais ils sont oppo-
sés à payer aucune indemnité pour le ra-
chat des lods et ventes. ln consequence
il voudrait que la résalution fÜt modifiée
de facon à faire racheter les lods et ventes

  

   

  
  

 

! par le gouvernement.

, M. DouTre dit qu'il a l'espoir que les:
censituires, s'ils sont bien organisés et bien ;

Ï [cette ligne.représentés en chambre, peuvent forcer le 

Des seigneurs ont constaté que toutes les ; gouvernement à venir puissamimeut en aide

terres en censive étaient absorbées en ser- | SU censilaire, pourvu que ce soit dans les li-
“ites du

Veul-on que la tenure actuelle soit continuce | fo gouvernement peut donner suffira pour
pendant un temps indéfini pour que toutes couvrir le rachat des lods et ventesz mais

i les terres soient ainsi absorbées au profil des : qu’il serait prudent de demander ces secours
{ seigneurs ? Hi M, Turcoite ne veut pas ce- ‘sous une autre forme que ccîle suegérée par
} LM.

_, \ 2 8
raisonable. [1 croit que l'aide que

Du-nulniers. Ta manière dont les se-
cours du gouvernement seront appliqués, en-

dit que nous sommes trop pauvres pour ra-; fre daus les détails d’un projet de loi et il
Mais si nous sonunes sera temps de repousser ce projet quand il

 sera présenté, s'il n’est pas établi que tes se-
cours du gouvernement seront suffisants.

Sur ces observations, M. Desaulniers
Winsiste pas,

 

M LE PRÉSIDENT DUMOULIN, dit qu’a-
vunt de soumettre la résolution à lPassem-
bite, il désire exprimer sou opinion plus lon-
guement qu'il ne l’a fait en ouvraut ln sé-
ance. On sait déjà qu’il croit l'abolition
immédiate réatisable, sans obérer le censi-
taire ct il se fonde en cela sur ce qu’il veut
que le gouveruement contribue largement
pour libèrer le Bas-Canada du fardeau de la
tenure. Ce n’est pus seulement dans Pinté-
rét du censitaire que l’on demande aujour-
d'hui l'abolition de la tenure ; c'est dans un   intérèt général ; c'est pour relever Pagri-
eulturs de la position précaire et pauvre

qu'elle occupe aujourd'hui De cette abo-

 

censitaires sauront apprécier ces fraficants , lition jailliva une source de prospérité indi-
| viduelle par tout de pays, Or, comme la
prospérité individuelle est La première bas
He ta prospérité et de la richesse des états,
| le gouvernement est intéressé à nous mettre
“en position de lui fournir des ressources d’ex-
istence efdes richesses. D'ailleurs si la tenure
svigneuriale existe encore, avec ses accrois-
semeuts de vexations, avce ses odieuses
usurpations, c’est le gouvernement qui est
coupable, car c’est lui qui était chargé de
vedller a la condition des habitants du pays.
Le gouvernement à laissé le faible aux pri-
ses avec le fort ; c’est à lui à l’arracher et
à le soustraire à ce malheureux système de
tenure. Dans l’abolition le censitaire doit
payer sa rente et lu racheter, mais c’est av
gouvernement à racheter la (axe qui pèse
aujourd'imi sur l'industrie. JL ceux qui re-
poussent l’abolition avec l'argument que nous
ne réussirons pas à amener le gouvernement
à contribuer pour le rachat entier des lode
et ventes sont dans l’erreur, Ie gouver-
nement est toujours tel que le veut le peu-
ple, avee nos institutions. Si vous envoyez
en chambre des membres qui seront fermes
sur cette question, qui imposcront leur vo-
lonté, le gouvernement devra céder. Le
gouvernement c’est nous; usons donc de
nos droits, avec intelligence, modération,
mais fermement. Ce n’est pas trop deman-
der que le gouvernement rachète dela tenu-
re l’équivalent des lods et ventes et de cette
façon l’abolition peut s’effectuer facilement.
(C’est de mémoire que ces remarques de M.
Dumoulin sont rapportées,—les notes qui en
ont élé prises étant égaré

Nous regrettons d’avoir égaré les notes
que nous avions prises surles discours de M.
le Dr. Fortier, membre pour Nicolet, et de
M. Moë Fortier, de St. David, et d’être
par conséquent forcé de les umettre ; mais
si nous les retrouvons à tems, nous les pu-
hlierons au prochain numéro.
La résolution étant alors soumise à l’as-

semblée, est adoptée à l’unanimité. Nous
(levons dire en terminant que la conduite du
président au fanteuil a été digne de lui, de

   

 

  

 

 sera rachetable à volonté par le censitaire
dans 15 ou 25 ans ; on enfera simplement une

lassemblée et de la grande question qui s’a-
gitait.

EtEE SE Se

Carnet de Nouvelles,

—Lalongueur des procédés de l’assem-
biée des l'rois-Ilivières nous fait. remettre
quelques articles au prochain numéro,

M. Marcy.—Le secrétaire d'état du ca-
binet Pierce, M. W.L. Marey, dont la dé-

pêche en réponse à la note de l’Autriche au

sujet de la protection uccordée à Koszta

par MA. Ingralam et Brown, est destinée

à immortaliser le nom, est natif du Massa-

chussets, 11 y pratiqua au barreau jusqu’à

la guerre de 1814, 1 prit alors du service

dans l’armée américaine >tationnée sur les
frontières de l'état de New-York. Après

la uerre it s'établit à ‘Troy dont il fut le
ltvcorder vers 1819. En 1822 1 se fixa à
Albany; et dans la même année fut ponnse
adjudaut-général. En 1823 11 fat Elu con
trôleur de l’état de New-York. Dpeuis M.
Marey a continué à occuper de hants pos-
tes ; il a Élé successivement gouverneur de
l’état de New-York, membre du sénat des
Ltats-Unis, secrétaire d'état lors de la guer-
r2 du Mexique, candidat à la présidence de-
vant la convention démocratique de Balt-
more en 1853, et calin actuellement secrè-

taire d'état.

 
M. RONEY.— Le mousieur qui est sceré-

taire de la compagnie du Grand Trone de
chemin de fer, partira pour PAngleterre
duns le steamer du 15 courant. À son ar-
vivée, M. lioney recevra, nous dit-on, de la
reint les honneurs de la chevalerie, pourses
eflorts extraordinaires et heureux en orga-
wisant l'exposition de Dublin, qui a fait tant
d'honneur à l'industrie irlandaise. M. Mo-:
ney, comme M. Dargan, est Pun des hom-
mes remarquables de notre tems, cl mérite
bien la distinetion honorable qui est sur le
point de lui être conférée.—Herald.

 

  

 
TÉLÉGRAPHE DU GRAND TRONC—Les

fils du telégraphe de cette compagnie ont
Êté posés à Montréal à ki fin de la semaine
dernière, et la ligne va jusqu'à la nouvelle|
bâtisse de M. Kanpp, vue St, Prançois
Navier, où le bureau doit Être établi.
Une partie de la ligne, à l’ouest, est en opé-
ration depuis plusieurs mois. des bureaux
sont maintenant ouverts sur fa ligne ct ses
branches sont au nombre de trente-foudt,

savoir:
Toronto, Dundas, Cult, Pre-ton, Derlin,

Cluelph, Georgetown, Norval, Brampton,
Streetsville,Fambton Barrie, Richmond Hill,
Kinssston, Bath, Newburg, Napanee, De-

ille, Picton, Wellington, Consueon,
Port Trent, Brighton, Colborne, Loliand
Landing, Cobourg, Port Tiope, Newcastle,
Bowmanville, Whitby, Belleville, Port Cre-
dit, Brantfort,London, Fhncoe, L’ort Dover,
New-Market et Thorn 11HI.
Cuatre autres doivent fonctionner la se-

maine prochaine, savoir ;
Montréal, Cornwall, Prescott et Drock-

ville.
Nix bureaux additionnels sur la division

Quest opéreront le Ter du mots prochain, |

savoir:

Ste. Catherine. Niagara, Lewiston, Clhû-
de Niagara, et Dud'ulo. :

Pendant le mois de novembre, des bu-!
reaux additionnels seront ouverts dans le dis- |
triet de l'Outaouais, savoir :

Bytown Kemptville, Simith's Falls, HJer-
ricksville, Perth et Rapides de Parrelte.

L'ouvrage avance rapidement de Mont-
à Québee ; F50 hommes sont employes sur
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La lime est maintenant complétée sur
une étendue de SOU milles, et au-delà de 1000 milles sont en voie de coustrurtion.

| Le télé raphe du Grand ‘Prone complété |
o

aboutira @ cent trente-cing bureaux en Cana-
da Ce sera la plus grande ligue de ce
genre qui existe sous les soins d'une seule
compugnie.

 

dames directrices do be
Hek, en offrant leurs remercimens au pu-

blie, constatent an bénéfice net de £300.

  

NEIGE—Tn Guzette de Sherbrooke dit
que, vendiedi matiu, la terre était couverte
du neige.

NOYÉs.—Nous apprenons que jeudi soir,
lorsque le steamer Lody Lwin wétait qu'à
environ 20 milles de Quêbee, en venaut à
Montréal, deux hommes (ua Irlandais et un
Canadien) tombèrent à l'eau, et se noyèrent,
malyrê les tenlutives de secours.

—Jl parait que mercredi, le 28 sept, une
personne mal inientionnée a essayé de f
dérailler Ie train du chemin de fer près de
ta station de Lennoxville, en plaçant une
barre de fer sur les rails, Heurevsement le
danger fut aperçu à tems pour l'éviter. Une
récompense de 5200 est olferte pour fa dé-
couverte de Fauteur de ce méfait. Cuel-
ques tems avant une planche de trois pouces
avait été placée sur les rails près de Comp-
ton, mais le train a passé par dessus sans
acerdent.

  

EXPLOSION.—17n deplorable accident a
cu lieu dans le township de ast Oxford il y
a quelques jours. La bouilloire du moulin à
scie de MLM, Vansittart et Cottle a fuit ex-
plosion le 50 nÎt., tuant quatre hommes qui
étaient alors dans le moulin. Trois d’entre
enx éfaieut camployés au moulin, et le qua-
trième était un cultivateur du voisinage, qui
n’y était veuu que quelques minutes avant
l'explosion.

A CINCINNATL - - Elizabeth
Clay, une jeune mulatresse, ayant €1¢ aban-
donnéepar John 12. Murryn, son sédue teur,
qui s'était marié à une autre fille, se rendit
un Jour dans sa maison, et, te trouvant seul,
sTitssit sur ses genonx cL comtenga a lui par-
ler. Durant Ja conversation, qui wavait ex-
citée aneum soupçon de sa part, elle Jui prè-
senta soudainement au front le canon d'un
petit pistolet, qu'elle avait tenu enché jus-
que là, enepressa In détenteet le coup partit.
Murryn tomba à Lerre et mourut environ un
quart d'heure après. Ehzabeth fut arrêtée
par quelques citoyens du voisinage, et me-
née au bureau de police, dans un état voisin
de la folic. La pauvre fille w’avait person-
ne pour lu protéger, ut clle se vengea elle-
même.

MEURTRE

   

 

—Nos lecteurs verront par une annonce
insérée dans nne autre colonne, que la ligne

doit se continuer durant l'hiver, une fois par
: » 4,mois, par Portland. Ta

doit commencer en novembre prochain, jus-
qu'en avril 1854, Jon jetant un coup-d'œil
sur l'annonce, on verra que les prix, peur le
transport des passagers, sont extrêmement

 

meilleur marché. Les ngens de la compagnie
pour Montréal sont nos entreprenants con-
citoyens, M M. Crillespie, Moflatt et Cie, qui
sont depuis longtems avantageusement con-
nus du public, et qui apportent toujours tant les affaires deviennent un plaisir.

de steamers entre Liverpool et le Canada

rangement d'hiver

réduits, et qu’il est impossible de voyager à

de courtoisie dans les rapports d’affaires, que

Octobre
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MACHINEN A L'ATTRE-—Dans nos gig.
rens articles sur l’expos.1108 TOYinciule, nous
regrettons d'avoir oublié vu meñlionner Une
machine à battre le grain, mue par [a force
des chevaux, qui sort de la manufaulure de

MM. B, I’. Paige et Cie., rue Welluguon,
faubourg Ste. Anne. Cette machine, nous
dit-on, n’a été envoyée à l'exposition que
pour faire voir qu’on pouvait avoir ici un
aussi bel article en ce genre que partout
ailleurs, et ncn pour la compétition. Cette
machine, n’était sa grandeur, pourrait faire
l’ornement d’un salon, car elle est construite
en acajou, en noyer noir et en chène 5 les
boîtes sont polics, le cylindre et les dents
sont tournées et polies, et le tout est d'un

fini parfait. Le coût de cette machine, cons-
truile pour l'exposition, est de £250 5 dle

méritait bien l'attention de tous les agricul
teurs etfait bomeur au fabricant. Ces machi-
nes de MM, Paige et Cie, travaillent admi-
rablement bien 5 elle reçoivent les épis et
renvoient le Srain net et prêt àaller au mou-
lin. Chagne machine, avec deux chevaux e:

peut battre 200
Nous recommau-

  

atrois ou cing hom
minots de grains par jour. mn
dons aux agneulteurs et autres d’uller visiter
cet objet d'art à Pétablissement de NM,
l’aige et Cie, où l’on peut le ‘voir gratis à
toute heure du jour.

  

COMMERCE. — Les ventes qui se font
par encau tendent chaque jour à devenir
plus fréquentes et formeront bicntôt une des
brauches les plus importantes de notre com-

merce. Samedi dernier, le ler oct. il y eut
une de ces ventes aux magasins de MM,
Whiteford et Cie, qui dura depuis onze heu-
res du matin à une heure et demic 10M,
el durant ce tems, on disposa de 263 balous
de marchandises, la plus grande partie aux
marchands en gros, et à des prix ussez re-
duits. Les principaux articles vendus fu.
rent des couvertes et flanelles de Nadelitie
et Cie, indiennes de JL, Ashton, draps longs
de W.4Iebb et Cie, coton à coudre d:
Dick et Lils, étufies à pantalons CO. A. de
Latter, el quelques balles de imadapolans
français, d’étufits de Bradford et de toes
de Fargubarson.

 

VENTE DE MECELES.—On nous prie de
faire remarquer que la grande vente de meu-
bles clégans. annoncée par MAT, Benning
et Bursalou, à St. George Mall, pour veus
dredi dernier, et qui a été remise à aujour-
d'hui, en conséquense de la non arrivée d'une
partie de la consiguation de New-York, au-
va lieu certainement aujourd'hui, tout ayant
Été reçu. Des cutalogues seront prêts ce
matin,

1 ————mr)0Er

PAR LE TELEGRAPHE.

Bureau—Grandi rue Si-Jueques,

(Mepporté pour Ze Pays.)

Nerr- York, 10 al.

Le steamer Winois, d’Aspinwall, est ar-
vive avee 534 passagers et un million ct
quart d’or en frêt.

Le steamer Empire City State, de Fall
liver, est venu en collision avee une goï-
Jette. à minuit samedi dernier, et fut oblixé
de snettre à l'ancre, Te KrikerbrockerV
remorqué. ll y avait 300 passagers à
mais personne n’a été blessé,

  

Washengton, 10 cet,

Le Ever de ce soir dit qu'on craint une
collision armée entre fes Indiens dn Crique
tt ie czaréchal du distriel de l'Ouest de Ar-
kansas, parce que ce derdier a arrêté des
Indiens qui avaient introduit des liqueurs
parmi les Indiens.

 

Proridence, 10 oct.

Un bloe de maison, la place Arnold, a
êté détruit ce matin par le feu. ainsi que
plusieurs magasins constlérables. De arands
troubles sont survenus purmi les pompiers, et
il y eut plusieurs batailles.

Boston, 10 act.

On dit que des faux ont été faits au mon-
tant d'un quart de million dans plusieurs mai-
sons d'ici. On ne connail pas les détails.

MARCHES DE NEW-YORK.—10 oct.

Tiewr moins ferme, en conséquence de
grands arrivages. Prix six cents plus bas,

Ble—Ventes 6,100 bils, Canadien de
$1,530 a $1,501.

Maïs moins actif, Quest mêlé, 85 a Sic.
Jaune sud, SS à 89e.
Lard en hounes demandes.
 

Pinvues pe Fous nr Dr, MCLaxe=-—Voiei un rer-

tifieut qui convainera les plux inerddides ©

Neuw-Ymd, 2 Aout 1852,
nt été ulllixé d'une maladie de

Foie pendant dix ans, et après avoir essayé tous les

remèdes connus sans épronver de sotlagemen, j'es-

sayui entin les Pilules de foie die Dr. Melanie, «1
après en avoir pris seulement douce boites, j'étais

parfaitement guéri, C’est avee plaisir que je les

reconumande au publie connneles meilleures Pillnles

de Fuie ou Anti-Lilieuses qu’on ait jamuis oder an

publie, Mur ANN MALONA,
17, Revington St

P,S,—Le Vermitage eUles Pilules du Dr, MeLa-

ne penvent être achetés chez Wir. Lymanet Cie.

rue St, Paul, Agents pour Montréal,

Les acheteurs auront le soin de demanderle Ver-
mite et des Pilules ponr le foie du Dr, Mebane—
Ty n d'autres Vermituge et d'annres Pilules mais

10

Je ecetitie qu’

  

ils sont comparativement suns valeur,
 

NAISSANCES.
A Varennes, le 8 conrant, la dame de MJT

Limoges, marchand à Montréal, vur fils,

DECES.
A St Antoine, Riviere Chanbly, vendredi Je 7

du courant, la Dame de Narcisse Cartier, Cr
marchand du lien,

THEATREROYAL.
ur, ... 0M. J. W, BUCKLAND
uMDL LYNNE.

Locataire et Directe
Directeur de lu Scène.

DERNIERE SOIREEDE LA SAISON.
BENEFICE DEM. BUCKLAND.
CE SOIR, 1! OCT. 1853,

I A Représentation commencera par le Drame
4 Populaire de

RORY O°MORE. ;

Après quoi (par désir) on répètera l’intermède

musicale de
LOLA MONTEZ

ou

Catching a Governor

Pour conclure par la Farce Musicale de

JENNY LIND.

 

Pour les particularités voir les petites a
Portes ouvertes à 74 heures et la repr

tion à HUILheures précises.
11 oct.
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COMPAGNIE CANADIENNE
NAVIGATION A VAPEUR,

| -

{à être émis, sous l'autorité de ce réglement ; les- |
“quels Lors où débentures lorsqu'oflerts en pa
ment de dit capital, seront, duns tous le: eus pris |
ga pair”
po Dos Que ni daus le ca< où 11 deviendrait néces-
!sulre, cit aHCHit teinps ci-après, d'augmenter le
‘forts soetal de lu dite Compagnie de Montréal et
Dylown, non plus que dans celui d'aucune autre

  

  

contiegenes où évenement quelconque, il sera LES STEAMERS DU PREMIERE CLASSE présent mois,

    

 

    

   

  

 

  
 

 

 

     

 

  

   
 
  

  

 

    

 

   

  

  

     

   

 

  

 

  

  
   

  

   

  
   

  

  

  
  

  

 

 

   

 

  
  

   

    

  

      
  

 

  

 

 

 

  

  

 

    

  

       

  

  

     

    

  
   

 

   

 

  

  

    

   

  

    

  

    

  

 

    

 

   

 

    

 

  

 

   

  

  

  
  

  

 

 
   

    

   

   

 

; COURT TRAITE
SUR

L’ART EPISTOLAIRE.

3me Edition.
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11 est ordonne et statné par le dit consvil, et le,
dit conseil ardonne et statue :

Section 1. Que le dit Réglement du conseil
No. 233, fuit le premier jour d'Août dernier et |
intitulé: * Réglement du Conseil de lu Cité de;
+ Montréal, pour autoriser la Curporation à;
«prendre des actions duns lu Compagnie du che|
somin de fer de Montréal et Bytown, ei à émettre -
+ des Bous pour ivelles,” soit et il est par le pré-
sent adopté et confirmé par ce conseil; toutes

de la toi, et spécialement du dit +
Viet. chap. 51, relativement au dit

Réglement, ayant été sous tous les rapports, |
semplies et exceutées. |

Section 2. Quen conséquence, le maire de |
dite cité soit, et il est par le présent auto- !

visé et requis, AUX termes el conditions ci-aprés
4 à souscrire quatre milles actions dis

te fonds social de la Compagnie du chrinin de fer
de Montréal et Dylawn, incorporée par urte du
parlement de cette province, |

  

  

  

  

 

Section 3. Que le maire ct le conseil de cette
dite cité soient par le présent aulorisés à eun-
pranter telle somme où comes d'argent qui
pourront être el seront requises pour payer la
souscription des dites 000 actions qui doivent
être aînsi, par la précédente section de ce Régie-
ment, prises dans le fonds privilégié de la «lite
Compagnie du chemin de fer de Montréal et]
Bytown, et l'intérêt sur icelles, à Mestre qu'elles
seront payables, de leinps à autre, par instal-
ments ou autrement, et à Hicsure que la constrae-

tion du dit chemin de fer se poursttivra vers son
uchèvement; et afin de pouvoir emprunter les j
dites somme où sonnues d'argent pour payer la!
dite sousciiption et l'intéret sur celle cone dit |
est, où en ellvetuer le pauement directement, sil

i able de le faire, les dits aire et cons
seil de cette dite cité, soient et ils sont par le |
présent autorisés et requis, de temps à autre, et
aussi souvent qu'il sera nécessaire, d'émetue, |
vendre el disposer de Bons ou Déhentures de fu,
dite corporation de lu dite cité de Montréal, si
gnés pur le maire de la dite cité et coutresig
par le greffier d'icelie, pour vhe sonnne ou dB
swmmes, n'excédant pas en tout, la somme de;
cent vingt-cinq milles lonis courant : les dits bons |
devant porter Intérêt àsix pour cent par annnée;
payable semi-annuellement, à être payables duns |
pas mois de vingt-cing ans de dute, et n'être|

émis pour des sommes moindre que cent|
louis chaque.

Section 1. Que le dit maira ne sera pas anto-
risé à souscrire au dit fouds social, non plus que
les dits mire ct consuil à empranter de l'argent
ou à émettre des bons ou des débentures de In
dite corsoration pour icelui de la manière pour-
vite ci-dessus, excepté sous les termes et condi-
tions exprès qui suivent, savoir:

lo. Que le rnontant total du fonds social privi-
légié sera préaluhlement souserit et pris par des
actionnaires bosrit fide et responsables.

20. Qu’un contrat ou des contrats bon file
seront faits pour la coustruction de tout le che-
min de Moutréal à Bytown, et que bonne et suf-
fisante caution sera donnée, à lasatisfaction du
conseil de cette dite cité, pour Paccomplissement
et l’exécution des dits contrats,

do. Que la ligne du dit chemin passera au
nord de la montagne de Montréal, et que le dit
chemin aura un terminus dans la dite cité, au
nord «> la rue St, Laurent ct en bas ou à l’est du
Côteau Baron d’icelle,

do. Que le conseil de cette cité ne sera pas ap-
pelé àpayer ou à contribuer au capital à être
souscrit, en vertu de ce réglement, ou en à compte
d’icelui, excepté en proportion pro ruta avec tous
Autres actionnatres ; et que le capital à ôtre sous-
erit en verin de ce réglement sera payable, à
l’option du dit conseil de la dite ci ‘$, soit en ar-

  

 
  

 

  

     

 

 

  

  

To. Lorsque tout le montant jngé nécessaire
pour la construction et yarurhèvement du dit etes
minantoit ÉTÉ souscrit bondfile et par des souserip-

  

teurs responsables ou sotvables, (de présent meu-| :

tant y compris)
20, Lorsqu'tin contrat où des contrats bond fi>

seront faits pour la construction de tout le dit
chemin depuis La rive sud dutleuve St Lançent
v -vis ta cité de Montréal, au depuis le vitia-
ge de St, Joun Doreaester jusqu'it la ligne provin-
cau'e, et là être e 1 connexicn avec le Pussumpoi>
Rail rod” dans l'étut de Verniont, où toute autre
ligne de chenun de for conduisant à la cité de
Boston dans état de Mussaehusett 101 que pourvu

   

    

 
 piur tes dits actes du parlement provinetal 12 Viet,

chap. 198 et {et 15 Viet, chap. 145, et que de
bonnes et valable = auront été dounée
la satisfaction de la dite corporation, pour l’exé-
cution de Featier parachvéement du où des dits
contrats.

30. Pourvu quele dit cheniinde fer passe dans
limites du village de Christie-Ville, el qu'un

dépôt pour recevoir les passarers et le frèt, sera
érigé dans un cnilroit quelconque dans Je dit vil-
lage entre la ligne nord du domaine sud et la Hi-
nnte nord du dit village et non ailleurs,

du. Que la dite corporation ne sera tenue de
faire ses payetiens qu'en proportion de sa
eription et au prorata avec les autres actionnaires
du dif chemin. et que le montant souserit par la
dite corporation sera payable en argent, ou en
débentures, au choix et à l’option du conseil de
la corporation, lesquelles débentures si elles sont
oflertes en payenient seront duns tous les cus ne-
cupté + Par la dite compagnie dudit che-
min de fer, et l'intérêt sur iecltes ne devra courir
que du jour où le dit chemin de jonction de
Mouttéd et Vermont aura été fuit et complété
et sera eu opésation dant tont son parcours cour
ma susdit,

Do. Que dans le cas où il serait névessaire en

  

  

  

sous

   
 

 

  

 

   
  

  
  

eompuguie, où dauis quelque cas où éventualité
que ce soit, aueun privilége, préférence. avi
tage, hypothèque où droit quelconque ne pourra
être dom accordé à qui que ce soit de nuire
À dépr # mise de la dite corporation, à lui
préjudicir en avenne manière, où à lu rendre
en aucun cds responsable d'un montant queteon-
que execd ot da dite mise,

Go. Quen ennformité du dit acte 16 Viet.
chap. 138 et 2 3, le présent réglement sera son-
mis aux éleete qualifiés de Lt corporation du
vihage de Christic-Ville, pour leur approbation
ou désapprobation aprés avis publie donné et
toutes formalités requises par le dit acte remplis ;
et afin de s'assurer si la majorité des électeurs
approuve où décapprouve le présen glewent,
Léon Ilumel, écr, du village Christie=Ville, est
nommé et appointé pour prendreles votes, le trois
Novembre prochain, depuis 10 heures de Pavant-
miai, jusqu'à 6 heures de l’après-midi, suivant
les termes du dit acte 16 Victoria, chap. 139 et
213, et si le présent réglement est adopté qu'il
soit aussi passé et adopté par ce conseil,

Jos. DACIER,
Mai

V. VINCELETTE.
See. Trés.

108

 

   

 

  

   

   

 

re.

Christie=Ville À oet.
. mrent€%Ge -

Avis Public
{ST PAR LE PRÉSENT PONNÉ quele

réglement ci-dessus sera soumis à l'appro-
brobation ou désapprobation des électeurs muni-
cipaux du village de Christie-Ville. à la salle de

| l’Institut-Canadien dans le dit village, JEUDI,le
TROIS Novembre prochain, à DIX heures de
Pavant-midi,

Par ordre,
V. VINCELETTE, gent ou en bons, ou débentures de in corporation

Sec. Trés.
Christie-Ville 4 oct. [—108

| par les terres du rang de Hood, d'un coté,
| aucun temps d’augmenter le capital de la dite !

Mosmoir, mesurant 2} pérches de front, sur
2 arpents de profondeur, harné eu front, par
le cheanin du voi, en profondeur, par PF. Le-
sure, écr, d'un côté, par un nommé Mi-
eneau, et d'autre côté, par L. P, Béss
sets bâtis-es v érigée,

%o. Un Emplacement tnd.
me Heu que celui sus-de : at 5
perches de front sur un arpent de profon-
deur, borné en front, par le chemin du roi,
en profondeur et d’un rôté, à l’ouest, par
Julien Benoit et d'antre côté. i Pest, par Fr,

ge, avez MAISON cl Grange et autres
ss y Crigées.

SO. Un BEmeplaecrent sis ol sind aun mae
Lie few que cons sus désignés, mesucant un
demi arpent defront sur denx arpentsde pro-
fondeur, bornée en front, par le chemin du
voi, en profondeur, par les représentants
Antoine Bouteille, d'un côté, par Antoine
Papineau et d'autre côté, par D. Bernard et
un nommné Simard, avec ute petite Marson

 

tle,

 

 

   

 

  

  

CPFC sise of sitnée dans la paroisse
St, Alexandre dans la scignenrie de Sabres
vois, au cûté sudde la grande ligne qui coupe
olliguement les seigneuvies de Bleury et

Lrevois, nesurant 2 arpents de front sur
de profondeur, borpée en front, par le

chemin du roi, eu profondeur, par la sixième
concession de la dite seigneurie de Sabrevois,
d'un côté, par Joseph T'étro, et d'autre côté,
par François Ouimet, avee une Maison,
Grange et autres bâtisses y éri

100. Une Terre sise et situéed
Ste. Brigite, « lit seigneurie de Monnoir.
courte sous-partie au lot Nu. G3 de lonne
irrégulière contenant quatre-vingts arpeuts
plus où moirs en superficie, bornée en front
par la rivière du sud-ouest, ch profondeur,

 

   
 

  

    es.

ans la paroisse
 

  

 
par Michel Lemaire ol Joseph Rainville of

! d'autre côté. par les terres du raug du lue
John =ans bâtisees y érigées,

fio. Un lopin de Ferre sis et
townslip de Fartdau, au côté nord de la

Yanaski, faisant partie du lot No.
Gi du quatrième rang du dit township, we-
suraut deux arpents de front sar neuf de pro-
fondeur, formant 18 arpeuts plus ou moms
en superficie. tenant par devant, au chemin
du roi, par derrière, au lopin de terreci-après
désigné, d'un côté, par Orange Spoor, et
d'autre côté, par Hiram Gibbs, avec une
MAISON y érigée,

120, Enfin un lopin de Ferre ss et situé
dans le dit township de Farnham, cone
sous-partie du lot No. 40 et un du troisième
rang du dit township, mesurant deux arpents
de front surtrente de profondeur, borné eu
front, par le chemin du rsi, en profondeur,
par le lopin de terre sas-désigné, à l’est, par
le lot No. 10 du dit quatrième rang et à
l'ouest, par le No. 12 du même rang, sans
bâtisses y érigécs.

Pour être vendus comme suit : les lots Nos, 1,
2, 3, d, 5, 6, 7 et 8, à la porte de Pléglise de la pa-
raisse St. Grégoire, dimanche le 30 Octobre cou-
rant, à l'issue du service divin du matin ; les Nos,
11 et 12, a la porte de l'église paroissiale de St,
Romuald de tarnham, lundile 31 Octobre cou-
rant, à ONZE heures de l’avant-midi, le No, 10 à
la porte de PRslise de la paroisse Ste. Brigite, le
môme jour 31 Octobre courant, & prUx heures
de laprés-midi. Enfin le No. 9 en l'Hôtel de
Charles Marsh dans la paroisse St. Alexandre,
mercredi, le 2 Novembre prochain, à TROIS heuU-
res de l'après-midi.
Pour les conditions, qui sont trés avantagenses,

s'adresser au Notuire soussigné, en son étude au
village St. Athanage.

 

 
situé duns le
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     V. VINCELETTE, N. P.
St. Athanase 7 act. 1853, bps—{—108

Couvertes Makinaw et Whitney
Couvertes de couleur vt à Clievarx
Seraey, Carisés, Pilots; Mohair
Whitneys, vuaneés of unis
Drap asimires et Doeskius de
Tweeds, Natinets Américains
Mérinos Franç Cobourgs Oiléans
Cotons, Guillamines, Coutil
Lisdienues de Goat et 7-3

A
Unie grande variété de petits article

—AUSE—

  

     
  

     

aon oe

Un grand assortiment de Murdes Piutes a bou

 

N.S.WHTENEY
11 oct,

——————

E Enussigne offre en vente—
L 2 eabsses FIL <ur Rouleaux
[porté expres tent pour

chines à C'oudre

 

 

 

  

X.s. WT)
wvn-—

 

11 oct,

wi lrt

l‘usasze des 1ma-

YL
Tos

“ LIVRES NOUVEAUX.
LE PETIT CATECTHSME DE QUIT

bé avse approbation et par Pon

   “qu
He du

premier concile provincial de Québre.
édition revre et corrigée.

1a vente chez
FABRE
"me——

  r GRAVEL.

LA NÉDECINE USUELLE DES MÉNAULE.
contenant

To. Lhivgicne on art de conserver fasn
go. Un dictionraire de Médecine et du

gie domestiques ;
30. L'herouristerie des ménages ;
do. La pharinuce des mé ;
Par ob le En £50 Voie ns of Peso
Suivie de Mat Vatérinaire usuel, ete

8 belies planches, 1 vol gd. 80 brochés 4/6.
En vente chez

FABRE kr GRAV
30, rue Sto Vi

   
  “sFR

   

 

4 oct.
>mm

AUX MEDECINS,

Ve
1’

1.

id de

,
cent,
100

CLINIQUE [ICONOGRAPHIQUE DE TL'HOPI-
VENERIENS, recueil
suivies de considération

TAL DES
servations

  

dob-
= prite

tiques, sur les maladies qui ont été
traitées duns cet hôpital, par Pi
corn, D. M, P, Cetouvrage se cor
d'un voi. graud in Ju, contenant 63
ches dessinées et coloriées d'api
lure, avec Un

criptif da mênie format,
planches sont coloriées avec le plus
soi, prix LH Hs,

LANCETTES FRANÇAISES, à 25.
En vente Chez

FABRE rr GRAVEI

   

  

6 oct.

N°. 96, RU
MO

MARCHANDISES DE TOILE’
Robes Brodées,Alpa

 

BAS de Laine of de Mérinos
Mantelets, (I'olkas) cu Laine,
VERTES, Chemises et Caleçons de Laine.
et Doeskins. et une grande

maintenant en vente à l'adresse ci-dessus.
1

N'

NF reçu un assortiment général de MARCHANDISES d'Automne et

5, Ri-
nase

plan-
i

texte explicatit et des-
Toutes les

grand

”
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 M
ï tas, Cashmire, CHATISS de Plaid, longs et carr
Fclurpes brodées. VELOURS, Peluches, Rubans, Fleurs range

our Dames et hommes, Gants de Kid, de Cashmive et de Laine ;
Mantes et Manchettes en Laine,

TERRGNNERIY,
poole
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NOR ar CreLE0)   Ghd bobs Poisse au Mur ;
pe: ä ci .
iv + " ac .

Sn Demi lepttes Vi \enain
DU pautiers . Dap  

Li imiméé coment apart
dWtenu < Feren Barre € a Crocget Lee

pus
For Doi corets 6

‘Cole a Cirubom

  

Villian, ba

      

 

   
    

Coane

Clatines

Un envote de”
cisurdiss +.  

 

fs : ING rr BARNA LOT,

“EARGHANDISLEUE TALLLEURS,
1 E Koussigné a un Fonds des Mare
4

 

|

   Landi

  

      

  

  

 

vautes qui viennent d'être rreure,
Draps lasue Zasimires de VOuest d'Angle-

tery Ps noits et couleur Yorksime, ;

 

Casimir
Pneskins fleuris «

et Pacskins
careautés en variéà !

‘Tweeds Feros Is en he ve AGL des
modes les plas demande sur bos marchés
de Londres t

Mélanges Meiton, Wlieys, Castor, Vestings,
Satin, Moire Antique, V

  
 

 
ours, Cast-!

rires, Tweeds, Marseilles, ete,
Fournitures, Cotons, Frofle, Toile et Soie, Ouate|

en teuille et livres
A vendre par i

JONN DOUGALL,
ee——

PRATCHES FIMPORTATIONS, |
v VT DE RECEVOIR—

es Parapluies, Sois et Coton

 

  

 

4 do Toile Cirée et Couverts de Table
[do Foile d'Irtande mote
1 do  Vetours Soie, Pinche et Satin, et

À veudre à bus prix par
JOHN DOUGALL,

255, rue St. al,

 |

}

|

Robes Moire Antique {

  

” PARADISET L’AFRICAIN |
|OTRE-DAMEA Lau Ly ILO Ty,

REAL
d'Hiver consistant en:

Moussetire de Laine. Cobourg.
és, do Wtitney, et Casthaire, et

ete,

érinns Franguie,

 

  

DRAPS, FLANELLES ot COU-
Draps Whituey, Draps de Castor et de Pilot, Casimites

5 y quantité de Couvertes.
TFCes Marchandises ont été choisies sur lon marchés curopéons avec le plus grand soin et sont

na—81

nu

fiAPCHANDISES ENDGAMAGÉES,

Ji Levwen caine lotion
“ar, Qu'il aie

  

   

 

 

  

Contact a des potes rédups, consistant tie|

I ax Clan TO vas |
Casbisne où Preis

Lien Cane |
Cu ep cet hote !

Cases 50 !
i Cour + i

‘ = cd

- :
l'es ces dant Cacer © ran

ue
—sale

Paportatione de :
‘ , eetAad ean |

ap fence ot he {
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Bre crew ef petite an
Gras ot Mitaine Ss Chama.
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… |i
—Ver re reetns—

10 ens petits articles de Gd |
Rappels zevons que des lo's à bon marehé sont |

!
|
1

fois oaths on lian.

WOOL DELISLE,
Petite que su dass!

t—lu7

Marchandises d'Antoine.

 

<ontreçu d'a uleterre par Bose
«dent ent, tu Gad bosom
PSS C'AUTOMNE, coupes

  
de MARCH

vant en joartir=

Couvertes ef. Flaneljes
Draps et Ciâles
Cotons Blane et Jaune
Todi Cachemires et Frntfcs
Toiles. Spies et Rubans
Bas, Gants et Dentelles
Petits articles, tel, ete.

GILMOUR kv Cre.
mere

MARCHANDISES AMBRICAINES.

T ES Soussignés ont en magasin un grand oes
dd sortiment de—

Coton à 'lricot, Ouate
Cotons @ Paps, Denitus
Coutilet Darés
Drap Laine Gris
Natrnette
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AUTORITE DE JUSTICE.
VERA Verde au l'enchore, à ta porte de Bf
VY oe quote de Sant Clément, dia noche,
le SETA ME jour EOetobre preehiin, à
du service dun du matin, VENEX BALE
cisuphés désigné dépendant de ta coumunanuuté
de biens qui ar be entre Chanbez LAnEnGE,
i el feu Sortie Heor, savoir:
Loa roid Sud-Fat du lot de terre dé ç

naro dix-sept ste la côte Saint George,
dors Aston, dans la rietie dPAux-
bed, dans la dite parois int Clément,
dela contecanee, la dite moitié, de denx ar-
peus de lasveur sur vitgl-cing urpeus de
Paereur, font elite arpens en su-
priticle, lé tout plus va moins bornée en
front parte chemin de Front de la dite côte
Édot Grottes, que deraere aux ferres de la
Doauce, d'un coté au Nord-Ouest par ta moi-
té Nord-Ouest dudit nuniéro dix-sept, à
Etienne Crête, et d'antre côté au Sud-Est
par de rounére dix-lnit, à Louis Mahen,
BVOC UI MATSON, ue Goaii£e ul Une Glas
ble dessus cosstruites,

s'adresser au Notaire sous-

 

lise
  

  l'issue
  

 

    

 

    

  

 

   
CHS. M. LEBREN,N.P.

“te, Martines 27 sept, 1851

 

a
VENTE PAR AUTURITE DE JUSTICE.

ERA vendu à l'enchère, à Ja porte de PE
whize de [4 paroïsse de Sainte l'homêne, di-

Lab LE jour d'Octobre prochain.
a d'is-ve du service divin du tatin, 'AMMEVU-
RIRES ci-itqres désigné dépendant de Ja com-
miumanté de dieus quia eaistée eutre JEax-Bar-
revManners et feue Mamie Cousinkav,
savoir:

CPRO sise ct située en la dite paroisse de
+ Pintoiaene, côte Ste, Marguerite, de la

contenance d'un Arpent et demi de largeur
sur vingt-six acpeus de longueur, hornés en
front pur le chemin de la dite côte, par der-
Pete aux te int Isidore, d'un côté au
Nmd-Fst à C Laberge, etautre cote
au Sud-Quest à Pierre Bergevin, avec une
MAISON, Une Grangeelautres petites bâtisses
dessus construites,

Pour les conditions, s'adresser au Notaire sous-
signé, à Ste. Martine,

CHS. M. LEBRUN, N.P.
Ste. Martine, 27 sept. 1853. es, [s—102

AUTORITE DE JUSTICE.

 

    

   

  

 

  

  

  
Mitafues Chamois. ete, tte.

GILMOUR vv Cor,
2

VENDRI par Jes Soussignéy—
Sucre Muscovade
Thés Twankay, Hyson Twuukay, Jeune

Wyson, et Sauchoug
Tabaes. (te, ets,

GILMOUR er Cig,
8, rue St, Sacrement.

L—1v7

Magasin d'Outils de Montreal,
ENSEIGNE DU MARTEAU,

231, Rue St Paul--275 par le nouv. uumérotage,

(7 Uvois Portes Ouest du Magasin de Fer de
M, Je IT, Evans, et vis-d-vis MM, Mr<

Kay of Frères.)

(CONSCNENT EN MAINS—Un asrortie
J ment de toutes sortes d'OUTILS d'OUVRI-

ERS, comprenant les Fabriques Anglaises et
Américaines les plus célèbres, à vendre à BON
MARCHE, pour ARGENT COMPTANT.

PAS DE SECOND PRIX.
’ aps fm—103

  

20 sept,

Sh vendu à l'enchère, à la porte de PEglise
b) de la paroisse de Si Clément, dimanche,
Ye vingt-Lroisièmejour d'Octobre courant, à l’issue
lu scivice divin du matin, "IMMEUBLE
ci-après désigné dépendant de la communauté de
bieus qui a existé entre JusteLECLAIRE et
feu JosEPHE GOUGEON, savoir :
Une Terre sise et située en la dite paroisse de

Saint Clément, en la première concession de
North-Geurge-Town, de deux arpens, cinq
perches et douze pieds de largeursur dix-huit
arpens et quatre perches de profondeur, te-
nant en front aux terres de Paul Parent et
de la veuveJosephte Laberge, ou représen-
tants, par dorrière à la terre de Paul Blan-
chette, d'un côté au dit Paul Parent ou ses
représentant, et d'autre côté à Benjamm
leeves, avec Une MAISON, Une Grange, une
Etuble et autres bâtisses dessus construites.

Pourles conditions, s'adresser au Notaire sous-
signé, à Ste. Martine,

CHS, M. LEBRUN, N. P,

  

  

 

 

  Ste. Martine, 3 oct. 1853. cs--aps—105

H T. SENTENNE,
NOTAIRE,

RUE ST. VINCENT, NO, 11.
28 févr. fm
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Chemin de Fer de Montreal a
NewYork.

AVIS.

  TUSQUA AVIS CONTRAIRE, he1
eJ pour Ogdenshurgh partiront daus les i

de 12:30 et de oh1% AML JE
H. W. NELSON,

Surentendant.

mp29 sept.

 

LIGNE DU suGE DE L’GULST.
Nouvelle ligne de steamers sur le Luc Champlain,

  Plus promple of sivius chil re qu'un-
cnnë autre

Pour Whitehall, Saratogs “pri Troy, Sehe-

 

néctady, Afbanv ci Sew-Yort,
—_— et

VIA CHEMIN DECHAMPLAIN ET STL de

PREMIE! AEN part de Montréal s 6200
ved Bor lin on pour pedre lost    

 

VIA CHEAux DE MONT. A PLATTSBURGH,

PREMIER TRAIN quittete dépot a Giau,
arrive à frattsbn pour prendre te steame
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Do de Cigare alles à son marnsin, il sera en mesure, LUNDI te NEUR MAI, de servir sus pualiques avec ats

THES, Hyson Twankay, Old Ilyson, Gun-

39 barques de Gin Deltuyper,
20 tonnes de Molusse Choisie,

23 juil
“TAPISA L'HUILE,

M. A. LAFLAMME,
165, RUE CRG

 

issort

 

 

—k

let.

ot> Vente, 30 pièces de TAPIS de 15
pieds par Hi de Tongueur, Fleuris et Patrons |

a5cou

lirrs;
Notrs et sois

deanx pour Voitures,
toutes sortesde

sou 
‘Fapis Cirés

21 avri

HOT
M. GIRALDI

REND Ta lil
publie en ge

SON
ment connue sous le nom de

ry Tog -
HOTEL DU CANADA,

située sur ia rue St, Gabriel et ci-devant occtpée
«t fanue par Madame = |
NG

p
|

  

   q

tions qu“it avait à faire f

 

s Principe | î ,

tention et le bon marché ordinaire. :
AL ACF. a regu son assorfiment de MARCHE [AN DIS] S NOUVELLE.5 qui comprend: i

LES PLUS BE1, LES ETOFFES FRANÇAIS * ANGLAISES, dont on ne peut trouver’
de rivales à Montréal ;iil se propose dees vendre a tres bus prix, car il est assuré que LE GRAN|

Porto Rico "prnir FAIT LES BONS PH, ~ 3 N PROFITS.

J. aor J MITCHELL. 2, Fa tivpt aussi un acsoitinient de CHAPEAUX DE LEGHORN ET DE TUSCAN

 

powder. Impérial, ete,
tatttendu de jour en jour,—

 

   

 

  . 1 - us»

fn—16_ .POUR DAMES
Les Mareharis de la Campagne, pour leur intérét pécuufaire, devront lui faire visite avænit da

; cheter ailleurs,
7 mat. -

ETTRES PATENTES
LE TERPS ET L'OUVRAGEEPARGNES

SONT DE

an—uR

] MOMTREAL,
|

 

Sables d Pier, Pu
Tables, Tabliers Ca-
>, Capots, Prelais, Ri

et Toiles de C hapeanx., et
Poiles Cirdes yet avee le vieux

Turquie, l'on peut faire de très bons
our plancher, i

|, oùCANADA|

 

per pour
Taps de

Ci

 

 

  

   
    

   
es amis et au
tte GRANN-  

si longtemps et si avantageuse-

Julie. :
sunoncer que son salon
est actuchiement GU-
à recevoir ses is,

ri le publie, tes Répa-
aire à son établissement|

PS Anistein ne |

SEE

PAIGN et Tic. SRULS

  

Patil assure
sut pour contribuer AL COM- |

 

B. I. & PATENTS,

 

i
FORT de coux qui voudront bien l'honorer de
leur patronage.

JE
|

“ES Soussignés s'étant procuré le droit exclusif € tbriquer et de vendre pour s'en sen ir, dans le!

 

   
     

Pr 5. tisuset recettes pour les faurilles. En ouve d'un {mais__— Lu0447 5.y(Titoire diHautoat‘anada, la MACHINE A BATTRE, A FORCE DE CHEVAL

te loue 2-14 assortiment de 3 ATE SAM REE DE SEVERANCE. une des Machines les plus utiles. pour épargrer
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G, MART
Salles d'Enenn Di

ORTRATTs';
Ciul et garantis

Groupes de deux jusqu'à DIX pris
avec une exactitude par

Portraits des enfants pris dans In di
Ge d’une minute, aussi naturels que s'ils étaient
vivants.
Toute espèce de boîtes nt de cadres toujours en

main à vendre aux plus bas prix,
Les Dames et les Messieurs sont invités à vi-

siter ses échantiHons.
semblinees sont saisies et prises aussi

lorsque Je jour est sombre «ue lorsqu'il
est brillant.

Lesr
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carivere

les fermiers du Canada, une Machine qui battra et nettoyera pins de grain par Jour. avee moins de|
dé pe se et plus grande propreté qu'aucune autre Machine à battre connue, et demandaut seulement
deux chevaux.
Nous voulons informer nes pratiques ct nos amis que ton

ceux gui ont besoin de Machines à battre. nne Martine supérieure méme celles Ge Nous fUsiors
auparavant, Notre grande expérience dans la fabrication. arnsi ue le support trés Hbéral que tous
avons éprouvé dans lu vente de nos Machines, jointes à une détermination constante d’eu pro-
duire qui ne manqueront jamais de Eurpasser toutes les autres, nous ont rendus atlentits à toutes les
améliorations qui se font d’un jour à Puutre, tellement, qu’à présent, nous pouvonsdire sans eraînte,
que pour la durée, la properié de l'ouvrage, et la quantité qu‘elles en font, nos Machines à battre
soutau-dessus d'aucuues autres en usage, et tandis que le grain est battu complétement, et aucune

e où perdue, il est en même temps parfaitement nettoyé, et prêt pour le moulin, ou

No.
iment général de toutes sortes de

s sommes préts à fournir ‘de nouveau à 
      

 

Cuir à Semel,
Vache,
Vrai,
Taure,
Cuire a Harnais,
Cuir Rouge,
Peaux de Mouton.
“te, ete.

   

ete.

Une des Maehines ci-dessus peut donner à aucux homme, avec de Passiduité et de la diligence
Une rente de cinq cent à huit cent plastres par an, ce qui est prouvépar les rapports d’un grand nom-
bre de messieurs qui out battu du grain avec peudant la saison dernière, eu nous ont permis deleur
référerles acheteurs qua veulent s'assurer comment marchent les Machines

NARCISSIE VALOIS,

     

DIS
PIX, DAGUERREOTYPISTE,

ondes rues

Attendu quedes lettres de brévet ont été obtenues en date du 5 mars, 1818, pourla dite Machine,le
publie est averti de ne pas acheter, se servir. on fabriquer sneunehnitation, Vir que toutes infractions
seront punies selon la loi du pays. Tontes les Machines véritables seront accompagnées d'un acte
sixné par BP. Paige, le propriétaire du droit, donnant à lacheteurle droit de s’en servir où de la
Vetdhe

Tons les ordres adress nous, on a William Tohuson, notreagont seront promptement remplis
Les Machines soul envoyées à aneun port dans le Haut on le Bas-Canada, et chacune est garantie
éire iutisi bonne que recommandée.
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REFERENCES

JAMES BRECKANRIDGE, éer., Montréal, Capitaine BRADLEY, Bytown.
JAMES LOGAN, éer., A. ANDERSON. éer.. Godmanchester.
JOHNSTON THOMPYON, der, 5 JOHN MeGOWAN, écr., Vnudreuil,
AALJER BENNY. der, se G. MeDONALD, écr,, Lancaster.
PETER FISHER, éer., Longue Pointe. WILLIAM BYERS. écr, Richmond, H. C.
D.ANIEL MeMARTIN, éer., St. ustahe, JOSEPH HYNDMOND, éer., Town. MH. C
d, Bre. PROULX, éer,, W. WILSON, éer., Buckingham.

 

   
t Cran

à lumicre sple ndide du
labri detoute

   

  

     faite.

 

ième par-

     

ENT ECONOMIST ny

“de Collaherateurs ct tout Pé

 GG. MARTIN. I. R. et 8. AULT. Willinmshurg Tot, LEMUEL CUSHING. Chatham.
J 26 juillet. fra—<75

BUREAU Dis LAVWSCHAMBEINRS.
sept aa—45

(BUREAU D'ASSURANCEMGARITIME
CL CL Hk AS

 

     Sta1gy rue

 

28 avril,

ANT. BAZINET,
; Ciapetier ce,Maanchonnhier,

125, HUE RIT RAY, 125

ARRANGE ET TEINT LES DELLETERES,
au-—6}RETIN

AUSSEMET L’ECUYER
NOTAIRES, Lu

PETITE RUE ST. JACQUES,
ANGLAISEDERNIERE L'EGLISE

 

 

  
  

 

Visibles depuis 9. A. M., jusqu'à 5. P. M.
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gue depuis Pincendie du huit juillet,
il tient mm grand assortiment de
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AVIS.
Babies de MODISTE a Montreal

62, KUL NOTRE-DAME,
abat"ROBINSON et sa DEMOISELE

M annoncent aux Dames et aux Etrangers

qui visitent la cité, qu’elles ont ouvert plusieurs

hoites de BONNETS-CHAPEAUX de lormes

magnifiques et nouvelles. COIFFES de toutes
CHAPEAUN de Leghornpour enfants;

  

  

sortes ;
CHAPEAUX de l'antaisie, uouvelles formes.
BONNETS DE PAILLE, nouveaux geurés.

Ventes faites à pen de profit, mais pour argent

comptant.
On demande QUATRE ou CINQ Apprentils

et DEUX bonnes Modistes.
31 moi. na—2

LE PAYS.
Ce Journal est publié daux les intérêts de ta

caitse « Critique, _.

Le Re eur du Pays est aidé d'ur Comité
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La surveillaure d'un Comité de directions
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Tarif des naunonces n Pannece

Un quarré 5 0
Demi-quar 3 00
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Tout ordie pourles annonces doit être fait par
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Longneun . 4
Varames ooo eae X. GirarD.

Yos. DANSEREAU.
GC, DEssAULLES
MP, M, DErLois-

.. Rees Maro.
dog. PRUDEAU-
À. MaGNAN.

vires PUB ClIARLAND.
Champlain...VO. Baunerte
Riviere du Loup, enhaut 1.5, BARIRAULT
Ste. Anne dela Pérade. J.Buneav.
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